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(I) La crise dans l'industrie textile

La production canadienne, moins coûteuse 
que l'importation, a stabilisé le marché

Les consommateurs canadiens 
ont toujours vu d'un bon oeil les 
importations des pays étrangers. Ce 
qu'ils savent moins, c'est que n'eût 
été de l'industrie textile cana­
dienne. les manufacturiers cana­
diens de vêtements auraient payé 
30, 40 et même 50 pour cent plus 
cher, leurs fils et leurs tricots au 
cours des deux dernières années.

En effet, au cours de la période 
fin 1972 milieu 1974, les prix des fils 
et des tricots de toutes sortes ont 
subi d'énormes fluctuations. D'a­
près des chiffres fournis par l'Insti­
tut canadien des textiles, (le fédéral 
n'en n'ayant pas pour des périodes 
aussi récentes), les prix des tissus 
de laine peignée sont passés pro­
gressivement de $3.90 la verge à 
$8.90; puis au cours des derniers 
mois, ils se sont de nouveau af­
faissés.

Quant aux tissus moins luxueux 
comme le tricot double, le po­
lyester, le coton tissé et le nylon 
tissu, la situation s'est avérée iden­
tique à celle des tissus de laine 
peignée. L'examen des courbes de 
prix pour ces textiles, révèle en 
effet qu’au cours de cette période, 
les prix des tissus et des fils 
importés ont grimpé rapidement 
au-dessus des prix des producteurs 
canadiens pour redescendre par la 
suite.

Il ressort donc clairement que 
les supposés pays à faible coût de 
revient (à cause des bas salaires) 
ont montré au cours des dernières 
années des signes d'essoufflement à 
soutenir la concurrence internatio­
nale.

Comme les produits importés 
dans le domaine du textile primaire 
occupent 50% du marché depuis le 
début des années 1970, les produc­
teurs canadiens ont éprouvé dans 
ces circonstances beaucoup de dif­
ficultés à répondre à la demande. 
En dépit des investissements effec­
tués et des hausses de salaire 
accordées, ils sont quand même 
parvenus à vendr leurs produits 
moins chers que les pays tradition­
nellement à faible coût de revient. 
Il en est même résulté une hausse 
considérable de leurs bénéfices au 
cours du dernier exercice financier.

Mais pourquoi les prix ont-ils 
soudainement montés à de niveaux 
jusqu’alors inconnus, pour ensuite 
redescendre brusquement? Quelle 
est la logique de ce phénomène?

Cela n’est pas sans rappeler les 
coups du pétrole et du sucre. Pour 
Yvon Jacques de la Fédération 
canadienne des Travailleurs du 
Textile, il faut peut-être y voir une 
tactique des Japonais pour s'empa­
rer du marché. Ils avaient en effet 
constituer auparavant de gros 
achats de laine et de coton en 
Australie et aux Etats-Unis.

En fait, il faut se demander ce 
qui serait arrivé si l'économie capi­
taliste (dont le Japon fait partie) 
n'avait pas connu le resserrement 
monétaire et les taux d'intérêts 
élevés des derniers mois. Tout 
comme il faut se demander ce qui 
serait arrivé si le Japon avait main 
tenu excédentaire sa balance com­
merciale comme c'était le cas lors­
que les prix des ses tissus et de ses 
tricots ont monté en flèche bien 
au-dessus des prix des manufactu­
riers. canadiens.

Textes de Michel Morin

Car en définitive, ce sont les 
banques japonaises qui ont coupé 
court aux ambitions des produc­
teurs japonais. Ce sont elles en effet 
qui les ont forcés à écouler les 
inventaires financés à prix fort 
qu'ils avaient accumulés pour pro­
voquer des pénuries et une hausse 
de leurs profits. Il fallait payer la 
facture des hydrocarbures et re­
dresser la balance commerciale...

C’est cette concurrence, qui a 
en quelque sorte un caractère arti­
ficiel, que doivent aujourd'hui su­
bir les producteurs canadiens. D’a­
près les manufacturiers, les prix 
d'importations sont en mo yenne de 
9% en-dessous des prix de 1972. 
Dans certains cas, c'est même 27 et 
43% en-dessous des niveaux de fin 
1972 et du milieu de 1973.

On rapporte même des cas où 
les prix des textiles asiatiques sont 
plus bas que les prix des matières 
premières qui entrent dans leur 
fabrication. Pour comble, les salai­
res ont augmenté dans ces pays; 
dans le cas du Japon, la hausse a 
été estimée à 30%
Le consommateur et 
l'industrie du vêtement

En l'absence du'une politique 
qui protégerait le marché canadien 
contre les importations vendues à 
perte, l'industrie du textile risque 
d'être frappée sévèrement pour des 
années à venir.

Toutefois, c'est le consomma­
teur canadien qui pourrait, à long 
terme, payer le prix de cette factu­
re. C’est à cette perspective qu’ont 
fait allusion les auteurs d’un docu­
ment présenté l'automne dernier 
lors de la Conférence économique
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L'industrie du textile est ou Québec ce que l'industrie de l'automobile est à l'Ontario.

L'avenir à court terme 
de l'industrie textile

La crise que traverse 
actuellement l'industrie 
textile est sans doute la 
pire qu'elle ait eu à tra­
verser depuis le début 
des années 1950.

Dans le mémoire pré­
senté conjointement par 
les manufac turiers et les 
syndicats en décembre 
dernier à la commission 
fédérale du textile et du 
vêtement, on peut consta­
ter jusqu’à quel point 
toute l'industrie est ac­
tuellement traumatisée 
par les préjudices causés 
à son fonds de roulement 
(cash flow). Dans ce con­
texte, les dépenses d’in­
vestissement et d'amélio­
ration de la productivité 
deviennent incertaines.

Pourtant, au cours des 
dix dernières années, 
l'industrie des textiles a 
vu sa productivité croître 
à un taux supérieur à 
celui des autres secteurs 
manufacturiers cana­
diens. Quant à l’indice

des prix des textiles et 
des tricots, il a augmenté 
de moins de la moitié du 
taux de l’indice des prix 
de vente industriels pour 
tout le secteur industriel

Toujours pour la pério­
de 1963-1973, l’indice des 
prix des vêtements à la 
consommation révèle 
quant à lui une perfor­
mance bien su périeure à 
celle de l'indice des prix 
à la consommation.

La hausse annuelle 
moyenne pour cette pé­
riode a été de 1.0% dans 
le cas des textiles, de 
0.7% dans le cas des tri­
cots, de 3.0% pour les 
vêtements et de 3.9% pour 
tous les articles.

Si l'industrie du textile 
primaire continue d'être 
exposée aux importations 
vendues à perte, c'est l’é­
conomie des régions 
étroitement dépendantes

de ces industries qui en 
souffrira.

Le textile primaire est 
surtout concentré dans 
des villes moyennes par­
tout en province. On n'a 
qu'à songer à Sherbroo­

ke, Drummondville, Loui- 
seville, Farnham, Joliet- 
te, Montmagny et St- 
Georges. L’industrie du 
textile n'est-elle pas au 
Québec ce que l'industrie 
de l'automobile est à 
l'Ontario?
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compétent demandé pour faire la vente et 
l'érection des bâtisses d'acier préfabriquées. 
Notre entreprise fabrique cinq (5) modèles 
différents.
Notre marché couvre l'industrie à la ferme.

Communiquer à: 694-0314 
387-2903

LES BATISSES D'ACIER HERCULE
Routa Kennedy,

Ste-Marie-de-Beauca, Que, QOS 2Y0

nationale tenue sous le patronage 
du C seil economique ondu Canada.

Les auteurs du document écri­
vent en effet: "A une époque où 
l'approvisionnement est incertain 
et où les prix des importations 
profitent de la situation, le consom­
mateur canadien se trouve dans une 
position particulièrement vulnéra­
ble car peu de pays dépendent 
aussi étroitement que le Canada 
des importations de textiles et de 
vêtements".

En ce qui concerne l’industrie 
du vêtement, le comité "Textiles et 
vêtements" de la conférence écono­
mique nationale pose à peu près le 
même verdict. Rappelant la situa­
tion qui a prévalu au cours des 
dernières années, les auteurs du 
rapport écrivent: "Pour l’industrie 
canadienne, cette expérience a dé­
montré l’importance de ne dépen­
dre de personne dans un monde où 
les pénuries se font de plus en plus 
fréquentes".

Sur ce point, le vice-président 
de Dominion Textile M. Brady, 
n'hésite pas à dire: "C’est nous qui 
donnons la stabilité au marché. Si 
nous n’étions pas là, les prix se­
raient plus élevés".

Demain: Un élément 
de solution à la crise 
actuelle: l'enregistre­
ment au préalable des 
importations.
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les producteurs canadiens ont éprouvé beaucoup de difficulté à 
demande.

à la

Attention!
Bientôt vous en saurez plus 

sur la façon d’épargner 
pour avoir une maison bien à vous 
tout en économisant de l’impôt!

Le Trust Royai présentera, très bientôt, un nouveau régime qui pourra 
vous rendre la vie plus facile.
Il s’appellera Régime enregistré d’épargne-logement.
Et nous voulons que vous soyez parmi les premiers à le connaître.
Si vous ne possédez pas déjà votre propre maison (conformément aux 
stipulations de la loi régissant de tels régimes), ce nouveau régime vous 
permettra d’épargner chaque année un certain montant en vue d’en 
acheter une. Vos contributions à cette fin ne seront pas imposables, même 
lorsque vous les retirerez pour acheter la maison de vos rêves.
N’est-ce pas merveilleux? Cette occasion unique, dont vous ne pourrez 
bénéficier qu’une seule fois de votre vivant, vous est proposée par la plus 
importante compagnie de fiducie et d’immeuble au Canada.
Une fois la loi en vigueur, nous annoncerons notre nouveau régime. Cela 
vous intéresse? Écrivez-nous ou mieux, téléphonez-nous pour recevoir de 
plus amples renseignements. Le nouveau régime enregistré d'épargne- 
logement: un autre service que le Trust Royal met à votre disposition.
Nous pouvons vous aider à réaliser ce que vous voulez.

Veuillez m’envoyer de la documentation 
concernant votre Régime enregistré d'épargne- 
logement, sans obligation de ma part.

Nom___________________________

Régimes enregistrés cfépargne-bgement

Adresse.

Téléphone.

Trust Royal §
Bureain à Québec:
1120 Chemin St-Louis, Sitlery 811-7241
Centre 4 Achats Place Laurier 868-1013
1874 d Estimauville, Québec 08T-T31I
Ouvert les ieutfi et vendredi jusqu e 9:00 pjn. et le samedi 
jusqu à 5:00 pjn.
Autres bureau! à Montréal, Trois-Rivières, Sherbrooke et 
par tout le Canada
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Les compagnies à charte québécoise n'ont que 15% des 
$818 millions de primes d'assurance-vie des Québécois

par Jean-Claude PICARD
Les Québécois, qui forment un des 

peuples les plus assurés au monde, 
font très largement affaires avec des 
compagnies étrangères au Québec.

Cette tendance, qui se manifeste 
depuis que les Québécois achètent de 
l’assurance, se vérifie une fois de plus 
dans le dernier rapport annuel du 
service des assurances publié ces 
jours-ci.

Elle s'est même accentuée en 1973 
puisque le volume des primes vendues 
par des compagnies et sociétés d’assu­
rances ayant leur siège social ou leur 
bureau principal pour le Canada au 
Québec s'est accru de 11.4%, compara­
tivement à 13% pour les autres.

Ainsi, cette année-là, (ce sont là les 
derniers chiffres disponibles), les Qué­
bécois ont payé plus de $818 millions 
en primes d’assurance-vie, mais n'ont 
versé qu'un peu moins de $134 mil­
lions à des compagnies d'assurance- 
vie à charte québécoise, soit une 
proportion d'environ 19%.

Signalons, à titre de comparaison, 
qu'ils ont versé davantage, soit tout 
près de $150 millions, à des compa­
gnies étrangères dont le siège social 
ou le bureau d'affaires principal est 
situé en dehors du Québec.

La situation n’est guère plus relui­
sante en assurance générale (automo­
bile-feu-vol-responsabilité civile) où, 
des $949 millions versés en primes en 
1973, seulement $177 l’ont été à des 
compagnies à charte québécoise, soit 
une proportion d'environ 18%.

En assurance-automobile, où les 
primes versées en 1973 totalisent $426 
millions, cette proportion s'établit à 
20%, $96 millions étant tombés dans les 
coffres de compagnies à charte québé­
coise.

Plus globalement et au niveau de 
l’assurance générale, $461 millions ont 
été versés en primes à des compagnies 
dont le siège social ou le bureau 
principal au Canada est situé au 
Québec tandis que $488 millions tom­
baient dans les coffres de compagnies 
qui n'ont ni siège social ni bureau 
principal au Québec.

Le décalage est encore plus grand 
en assurance-vie, soit $383 millions 
contre $434 millions, en faveur évidem­
ment des compagnies d'assurance-vie 
dont le siège social ou le bureau

principal est situé à l'extérieur du 
Québec.

Cette situation, qui laisse pour le 
moins songeur lorsque l'on considère 
que les compagnies d’assurance, et 
plus particulièrement les compagnies 
d'assurance-vie, constituent l’un des 
réservoirs financiers les plus impor­
tants de notre société, s'explique en 
partie par le très grand nombre de 
compagnies étrangères autorisées à 
faire affaires au Québec.

Ainsi, en 1973, 141 compagnies 
d assurance-vie obtenaient un permis 
d opération du ministère des Institu­
tions financières et de ce nombre, 
seulement 21 étaient des compagnies à 
charte québécoise, soit environ 19%.

En assurance générale, des 315

compagnies détenant un permis, seule­
ment 17 étaient des compagnies à 
charte québécoise, soit 4%.

Il ne faudrait cependant pas con­
clure de tous ces chiffres qu'il s'agit là 
de fuites nettes de capitaux à l’exté­
rieur du Québec puisque d'une part, 
les compagnies d'assurance retour­
nent une bonne partie de ces sommes 
aux assurés sous formes de paiements 
et que,
d'autre part, elles investissent une 
partie de leurs recettes sur le territoi­
re québécois.

Le rapport du service des assuran­
ces ne contient cependant aucune 
statistique sur la localisation des 
investissements et placements des 
compagnies si bien que seule une 
enquête dans chaque compagnie per­

mettrait de mesurer exactement cett 
fuite de capitaux
Evelutioa générale

Ce rapport indique par ailleurs 
que le chiffre d'affaires des compa­
gnies et sociétés d’assurances exer­
çant leurs activités au Québec s'est 
accru de 12.2% en 1973 par rapport à 
1972, le total des primes payées en 
1973 étant de $1,819,752.835.

Les ventes d'assurance-vie se sont 
accrues un peu plus fortement que les 
ventes d'assurance générale. A la fin 
de 1973, le capital d'assurance-vie 
détenu par les Québécois s'élevait à 
$48 milliards et demi.

En assurance générale, c'est le 
secteur de l'assurance accident- 
maladie qui a connu la plus forte 
hausse, avec 16% par rapport à 1972.

"Belle Province" accuse un retard 
dans la conversion au système métrique

par Claude TESSIER
Les Québécois et aurtout le 

gouvernement du Québec sont loin 
d’être complètement engagés dans 
l'implantation du système métrique 
qui sera en vigueur au Canada dans 
cinq ans pour les transactions quo­
tidiennes normales du secteur éco­
nomique.

Le directeur des relations pu­
bliques à la Commission fédérale 
du système métrique, M. Cyrille 
Guay, a dit, lundi, que trop peu de 
Québécois sont jusqu'à maintenant 
conscients du fait que le gros de la 
conversion sera fait dans deux ans, 
et sera complété en 1980.

"L'homme d'affaires québécois, 
a dit M. Guay devant les comptables 
en administration industrielle de la 
région de Québec, doit se rendre 
compte que cette conversion est en 
marche, qu'elle se planifie, se fait, 
se fera, qu'il ne peut l'ignorer. S'il 
l’ignore, a dit M. Guay, il paiera les 
conséquences de son indifférence."

Le témoignage de M. Guay est 
confirmé par une mini-enquête du 
"SOLEIL" qui révèle qu'au gouver­
nement du Québec, on piétine enco­
re sur une mesure qui a été 
annonçée en 1970.

Le gouvernement du Québec a 
mis trois ans et demi avant de

nommer un comité interminis tériel 
pour s'occuper de la conversion au 
système métrique. Ce n'est que l'an 
dernier que ce comité a pu com­
mencer à fonctiomner efficacement 
Il impliquait au départ onze minis­
tères. Le nombre a été porté à 
quinze devant les implications que 
comporte la conversion au nou­
veau système de mesure.

Plusieurs provinces ont déjà un 
coordonnateur a plein temps, mais 
pas le Québec. Le budget affecté à 
cette tâche est ridicule et absorbé 
presque complètement par le salai­
re du président du comité intermi­
nistériel.

Quand on cherche le ministre 
responsable de l'opération, on nous 
renvoie d'un ministère à l'autre. Le 
ministre des Affaires intergouver­
nementales aurait la chose en 
main. Mais c'est le ministère de 
l'Industrie et du Commerce qui 
pilote l’affaire par son service des 
normes. Il renvoie à chaque minis­
tère la tâche de faire la conversion.

Mais cette conversion n'impli­
que pas seulement quelques minis­
tères. Il y a tous les organismes 
paragouvernementaux, l’informa­
tion à faire avec le public, et la 
coordination à assurer avec la Com­
mission fédérale du système métri­
que. C'est le ministère des Commu­

nications qui hériterait de cette 
tâche, mais rien n'a encore été 
décidé. Comme on croit qu'une 
décision en ce sens va bientôt être 
prise, on se demande comment les 
Communications vont pouvoir faire 
la tâche sans argent

On commence, au niveau fédé­
ral, et provincial dans certains cas, 
à publier le calendrier des échéan­
ciers. Or, le public est mal rensei­
gné sur le sujet parce que les média 
n’accordent pas assez d'attention à 
cette opération d'envergure; ils se 
heurtent à la faiblesse de l’organi­
sation responsable de la conver­
sion.

La situation au Québec se com­
plique du fait que le gouvernement 
fédéral a une soixantaine de comi­
tés sectoriels où les Québécois ne 
sont pas toujours présents. Le fédé­
ral utilise, comme canaux de sensi­
bilisation et d’action, les grands 
organismes nationaux comme les 
associations patronales, les associa­
tions industrielles, ouvrières, etc.

Or le Québec n'a pas de rela­
tions toujours avec les organismes 
nationaux. L'industrie secondaire 
est peu développée au Québec, mais 
le tertiaire l'est plus. Bref, ie 
maître d’oeuvre est le gouverne­
ment fédéral, mais les gouverne­
ments provinciaux se sentent des 
responsabilités morales.

Le gouvernement fédéral a clai­
rement dit que la conversion au 
système métrique est "volontaire”. 
C'est sa façon de dire qu'il ne 
mettra pas d'argent à cette fin et 
que les frais seront assumés par les 
individus.

M. Cyrille Guay a démontré 
lundi à Ste-Foy qu’il est difficile 
d évaluer les coûts du changement 
du système de mesure. II est certain 
qu'avec le temps, tout le monde en 
sortira gagnant. Sur une évaluation 
sommaire, on croit que le Québec 
perdrait entre $50 et $60 millions 
par an en contrats étrangers parce 
que son industrie ne produit pas en 
métrique.

La question qu'on doit se poser 
maintenant, selon M. Guay, est 
celle-ci: combien cela nous coûte-t- 
il de ne pas convertir?

Les provinces de i Ouest accu­
sent de l'avance dans la conversion 
et les Maritimes du retard. Le 
Québec serait dans la moyenne, 
mais comme il est industrialisé, on 
peut dire finalement qu’il est en 
retard. D'ailleurs, le grand nombre 
de questions que se sont posé lundi 
des comptables en administration 
industrielle indique bien que les 
Québécois sont dans le noir devant 
la nécessité de penser métrique.
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Cette affiche a mérité un prix à son auteur, M. André Asselin de Chariesbourg, 
dans le cadre d'un concours de la Commission du système métrique et de le Société 
des Graphistes du Québec.

Au Québec, les régions propices à I élevage de 
bovins manquent de capitaux et de main-d'oeuvre

par Marc LESTAGE
Il ne faut pas se surprendre que 

l'industrie de la viande bovine se soit 
développée lentement dans l'Est du 
Canada, puisque ni la structure de 
ferme, ni la main-d'œuvre n'étaient 
adaptées à cette production pourtant 
rentable dans l'Ouest.

Ironiquement, on constate aujour­
d'hui que l'absence de relève agricole 
et l'exode des populations rurales vers 
les centres urbains peuvent favoriser

une reprise dans la production bovine, 
au Québec.

En effet, selon M. Orance Mainvil- 
le, de la ferme d'élevage de bovins 
Boda Inc., de Saint-Anicet, comté 
Huntingdon, l'agriculture bovine qué­
bécoise ne peut que profiter de la 
disparition des milliers de petites 
fermes ayant une main-d'œuvre agri­
cole nombreuse.

Ce qu’il faut, pour rentabiliser 
cette industrie, c'est pouvoir utiliser

de grandes superficies en culture et 
un minimum d'ouvriers, soutient le 
"rancher" québécois.

Le colloque sur l'avenir de l'indus­
trie bovine dans l'Est du Canada, tenu 
à Québec dans le cadre du congrès du 
Conseil des salaisons du Canada, cette 
semaine, a cependant permis de cons­
tater que les terres qui sont libérées et 
qui pourraient être mises en valeur 
avec l'industrie de l'élevage du bovin 
de boucherie sont localisées dans les 
régions dites marginales.

Or, la moyenne d'âge de la popula­
tion agricole active de ces régions est 
relativement élevée. Les exigences 
sociales (affaires-achats-ventes) de 
l'exploitant agricole font qu'il préfère 
généralement se rapprocher des 
grands centres. Par conséquent, l'in­
troduction de nouveaux exploitants 
dans les régions marginales tarde à se 
faire.

Les mêmes arguments sont égale-
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ment vrais pour le capital, selon M. 
Mainville. "Les pourvoyeurs de capital 
ou les institutions financières ne veu­
lent pas prêter dans des régions 
considérées marginales", selon ce 
dernier.
Croissance limitée

Pour ces motifs, le développement 
de l’industrie vaches-veaux aura une 
croissance encore limitée à 2 ou 5 pour 
cent par année. En deux mots, la 
matière première (espace, foin, fond 
de terre) est de plus en plus disponi­
ble, mais ies hommes et le capital 
manquent.

Ce que l'on désigne sous le nom 
d’industrie bovine vaches-veaux con­
cerne l'entretien d'un troupeau plus 
ou moins important de vaches de type 
de boucherie en gestation. Ce sont ces 
troupeaux qui sont à la base de 
l'industrie bovine canadienne.

On retrouve 82 pour cent des 
vaches à bœuf de production dans 
l'Ouest et seulement 18 pour cent dans 
les provinces de l’Est. Au Québec, il 
n’y en a que 5 pour cent.
Parcs d'engraissement

L'industrie bovine du Québec 
pourrait aussi être aidée par la mise 
en place de parcs d'engraissement. Il 
s'agit d'endos où l'on entasse littéra­
lement plusieurs centaines de jeunes 
bœufs ou génisses de 400 livres (18 
mois) pour les engraisser jusqu'au 
poids commercial de 14100 livres.

Au cours des dernières années, le 
développement des parcs d’engraisse­
ment a été plus marqué dans l'Est du 
Canada que l'industrie vaches-veaux.

Les provinces de Québec et de 
l'Ontario sont responsables pour envi­
ron 34 pour cent de la production 
canadienne en parcs d'engraissement. 
La production ontarienne de génisses 
et bouvillons produits suivant cette 
technique représente 782,500 bêtes. Au 
Québec, on en produit environ 60,000 
tètes.

Le développement du parc d'en­
graissement est directement relié avec 
le développement de la culture du 
maïs. C’est l'unique moyen d'assurer 
la rentabilité de ce type d'exploita­
tion. Tous ceux qui ont tenté l'expé­
rience de l'élevage bovin à base 
d'aliments achetés à T extérieur de 
l'entreprise ont été à même de mesu­
rer l'importance de cette recomman­
dation.

"Ils ne sont plus en affaires", 
constate M Mainville D ailleurs. la

situation actuelle de l'industrie bovine 
au Québec est loin d’être reluisante. 
Cette situation tient au fait que les 
prix payés sur le marché sont dans 
bien des cas de 40 pour cent inférieurs 
à ce qui était payé l’an dernier.

Il faut oublier cette mauvaise 
période et songer à un redressement 
de la demande. "L'industrie bovine 
aura sûrement des jours meilleurs et 
c'est dans cette optique qu'il importe 
de mesurer le potentiel futur de cette 
industrie au Québec", de recom­
mander M. Mainville.
Maïs

Dans cette veine, il serait ridicule 
de réaliser des parcs d'engraissement 
non intégrés à une importante produc­
tion de maïs Pour cette même raison, 
le Québec ne pourra jamais mettre en 
exploitation des parcs d’engraisse­
ment comptant plus de 5,000 têtes 
(sic...).

Les économies réalisées au niveau 
de l'entreprise capable d'assurer son 
approvisionnement en maïs servent à 
défrayer les coûts d'investissements 
supplémentaires requis, au Québec, en 
raison des conditions climatiques dé­
favorables. Sous notre climat, chaque 
animal doit pouvoir être abrité en 
hiver et cette dépense représente au 
moins $100 par tête.
Approvisionnement

En ce qui concerne les approvi­
sionnements en jeunes boeufs ou gé­
nisses (400 livres) de l'Ouest des parcs 
d'engraissement du Québec, cette pos­
sibilité ne peut être retenue pour des 
raisons de rentabilité.

En effet, un producteur du Québec 
qui désire administrer un parc d'en­
graissement à partir d'animaux prove­
nant de l'Ouest doit payer ie même 
prix pour le transport de ses jeunes 
sujets qu'il en coûte aux éleveurs de 
l’Ouest pour acheminer sur le marché 
de l'Est (Toronto-Montréal) les carcas­
ses du même poids d'animaux rendus 
à maturité dans I Ouest.

C'est pour cela qu’il faudra penser 
à constituer un élevage de bovins 
québécois qui pourra utiliser plus 
efficacement les jeunes animaux (400 
livres) provenant des troupeaux lai­
tiers.

Ceci permettra de rentabiliser les 
parcs d'engraissement du Québec et 
de combler un peu le déficit important 
que l'on enregistre aujourd'hui entre 
la demande de jeunes bovins et le 
potentiel de production des vaches du 
type de bouchère de l'Est. g
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Le ''Coeur du Québec" se remet à battre 
après 20 ans de ralentissement économique

F 3

par Claude TESSIER

L* "Coeur du Québec" se remet 
à battre après une bradycardie, un 
ralentissement économique, qui a 
duré près de 20 ans. Les projets mis 
en route sont si mirobolants que la 
région risque de retomber malade 
et de souffrir cette fois de palpita­
tions.

Plus d'un milliard de dollars 
seront investis d'ici 1980 dans la 
région comprise entre Gentilly et 
Bécancour: usine d'eau lourde, cen­
trale nucléaire, usine de chlore et 
de soude caustique, métallurgie, 
etc.

Trois-Rivières, métropole régio­
nale, change aussi de vocation. On 
ne parle plus, comme ce fut le cas 
pendant 50 ans, de "capitale mon­
diale du papier". Le papier reste 
un secteur important de l'économie 
régionale, mais Trois-Rivières am­
bitionne de devenir le deuxième 
centre industriel du Québec. De 
nouveaux types d'entreprises voient 
le jour.

Les Japonais, de concert avec 
des intérêts canadiens, y sont venus 
avec une usine qui ajoute une 
dimension nouvelle à l’industrie 
textile de la région: la teinture et 
l'impression des tissus. C'est Fuji 
Dyeing & Printing Ltd" Shawinigan 
accueille, avec Cari-Mode Inc., des 
stylistes italiens qui se lancent dans 
la confection pour dames. D'autres 
Italiens, Nautylatex Canada Ltée, 
fabriquent des bateaux en caout­
chouc. Les Américains ont installé 
à Trois-Rivières Eurocan Plastics 
Canada Ltée. Pour sa part, Wes­
tinghouse y a construit une deuxiè­
me usine. De la région, part mainte­
nant toute sa production canadien­

ne On parle aussi de la venue 
d investissements roumains.

Bref, tous ces investissements4 
stimulent le rythme cardiaque de la 
région. Seul le ventricule de Shawi 
nigan met du temps à emboîter le 
pas avec un taux de chômage qui 
dépasse 12 p.c. Ces investissements 
ont des effets d'entraînements im­
portants. Les trois places commer­
ciales sont prospères D'ici 1977, il 
faudra construire dans la région de 
Trois-Rivières 3,000 nouveaux loge­
ments.

Mis à part le début du siècle et 
la seconde guerre mondiale, jamais 
la Mauricie ne s'est sentie en aussi 
bonne forme.

Comme le fait remarquer le 
délégué régional du ministère de 
l'Industrie et du Commerce en 
Mauricie, M. Arthur Rousseau, qui 
quitte ses fonctions après quatre 
ans pour retourner dans l'entre­
prise privée, "de Bécancour à St- 
Tite en passant par Trois-Rivières, 
Shawinigan et Grand'Mère, la ré­
gion forme maintenant un 'oeuf 
industriel".

La reconversion industrielle est 
en cours pendant que de nouvelles 
usines voient le jour. La Société des 
Pâtes et Papiers de Trois-Rivières 
Ltée (Kruger) a remis sur pied 
l'usine abandonnée par la Domtar. 
La Consolidated-Bathurst Ltée a 
réinvesti dans sa filiale de Wayaga- 
mack.

Pendant longtemps, la région a 
souffert au plan économique de 
troubles artériels. Les choses chan­
gent! Une nouvelle route a été 
construite entre Shawinigan et 
Trois-Rivières. Des améliorations

ont été apportées è la transquébé­
coise vers Drummondville. On at­
tend maintenant avec impatience 
l'ouverture de l'autoroute entre 
Trois-Rivières et Berthier, sur la 
rive nord. Les hommes politiques 
disent que c'est pour cette année, 
mais la route ne sera qu'à une voie 
au début. La région espère aussi la 
réalisation de l'autoroute de la rive 
nord vers Québec. A l'intérieur 
même de Trois-Rivières, une voie 
rapide traversant la ville est mise 
en chantier.

Un de ceux qui sont reliés de 
près à cette renaissance régionale 
est le commissaire industriel de la 
ville de Trois-Rivières, M Jean- 
Paul Pepin, un ex-vice-président du 
Club Automobile de Québec.

Pour M. Pepin, c’est un change­
ment d’attitudes qui est à l'origine 
de la Mauricie nouvelle. Les con­
flits ouvriers des années 1950 
avaient laissé de profondes cicatri­
ces dans la région. Puis Montréal 
avec Expo 67 et Québec, avec son 
développement de 1968 à 1972, ont 
éclipsé la région de Trois-Rivières.

Aves les années 1970, la région 
échappe aux grandes grèves. L'ab­
sentéisme dans les entreprises 
reste très bas. Les municipalités ont 
compris la nécessité d'abolir l'es­
prit de clocher. "C'est notre tour", 
dit-il.

Shawinigan et Grand’Mère ont 
mis en commun leurs efforts de 
promotion industrielle. Trois- 
Rivières a donné une allure métro­
politaine à sa promotion industriel­
le. Cette promotion, M. Pepin a 
voulu qu'elle se fasse en cinq 
langues dont l'Allemand, l'Italien 
et le Japonais.
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Une entreprise familiale de Yomachiche, Duchesne & Fils, avec un chiffre d'affaires de $10 millions, se lance maintenant dans la 
fabrication de treillis métalliques.

Cogema se défend sobrement
par Gilles OUELLET
du bureau du Soleil

SEPT-ILES — Les adminis­
trateurs de la Compagnie de 
gestion de Matane (Cogema) 
n'ont répliqué que très so­
brement aux récents propos 
du député-maire de Ri- 
mouski, M. Claude Saint- 
Hilaire, qui suggère la dispa­
rition pure et simple de cette 
société.

A l'issue d'une réunion du 
conseil d'administration, le 
président de Cogema, M. 
Jean Thibeault, a précisé 
qu'en ce moment la compa­
gnie prépare sérieusement 
sa comparution devant la 
Commission des transports 
du Québec, le 26 février, et 
qu elle fera alors la preuve 
de sa situation financière et 
de l'état de son navire, le 
French River. ,

"Cogema croit ce navire 
apte à donner un service 
efficace après qu'il aura subi 
les transformations requises 
à des coûts qui rendront 
rentables les opérations sub­
séquentes", a affirmé M. Thi- 
bcault

La compagnie réserve l'es­
sentiel de son argumentation 
pour la Commission des 
transports du Québec. "Elle 
ne pense pas qu'il appartien­
ne à d'autres qu à cet orga­
nisme de statuer sur l’usage 
qu elle a fait et entend faire 
de son permis de traversier 
ferroviaire", a dit M. Thi­
beault en lançant une flèche 
à l’endroit de M Saint- 
Hilaire

Les dirigeants de Cogema 
refusent systématiquement 
de commenter davantage, 
pour l'instant, la déclaration 
faite par M Saint-Hilaire et 
dont l essentiel est obtenu 
dans*un mémoire adressé au

ministre des Transports, M. 
Raymond Mailloux.

Rappelons que la date d'é­
chéance approche pour la 
mise en service d'un traver- 
sier-rail entre Matane—Sept- 
I les—Port-Cartier—Baie- 
Comeau; en effet, le permis 
accordé à Cogema le 28 mars 
1974 expirera le 31 mars. La 
compagnie devra dévoiler 
ses intentions à la Commis­
sion le 26 février.

Actuellement, cette compa­

gnie compte 165 actionnaires 
et possède plus de $700,000; 
une campagne devait être 
mise en branle pour vendre 
$100,000 d'actions sur la Côte- 
Nord.

Mais perdant ce temps, 
après avoir appuyé Cogema, 
le député de Rimouski fait 
une volte-face et propose 
maintenant que la Société 
des traversiez du Québec 
prenne en charge la mise en 
place d'un traversier-rail en­

tre plusieurs points des deux 
rives du Saint-Laurent, et il 
parle aussi d'une réorganisa­
tion du transport maritime 
sur le Saint-Laurent et sur la 
Basse et Moyenne Côte-Nord.

Apparemment pas plus 
ébranlée qu'il ne le faut, 
Cogema s'apprêterait, dit-on 
ici et là, à rompre le silence, 
le 28 février, en donnant "un 
grand coup pour bien se faire 
comprendre par tous ceux 
que la chose intéresse".

cUne franchise 
idéale et intéressante!
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Centre de pneus Goodyear ETAB‘-,ssEMENTBiENTor
r ’ DISPONIBLE A QUEBEC

Si vous voulez travailler pour vous, faire quelque chose qui vous plaît et 
accuser des profits, vous devriez vous renseigner sur cette offre de franchise 
faite par Goodyear. Un investissement original de S35.000 met le candidat 
admissible à la tête de ce Centre de pneus Goodyear flambant neuf et bien 
stocké. L’inventaire comprend un assortiment complet de pneus et de 
batteries. De plus, Goodyear fournit ce qui suit: financement additionnel 
requis, supervision de l’administration, service de données par ordinateur 
et formation intensive et constante du personnel.

Les candidats doivent communiquer avec.

J.B. Whitehead 
Directeur, Centres de pneus
The Goodyear Tire & Rubber Company of Canada, Limitedany \
3050 Lakeshore Blvd. West. Toronto, Ontario M8V IK4
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Le ministère de l'Industrie et 
du Commerce et la ville appuient 
financièrement le service d'expan­
sion économique et industriel, créa­
ture de la Chambre de Commerce. 
Les relations sont bonnes entre les 
responsables du développement; 
OPDQ, MEER, MIC. etc.

Mieux encore, affirme M. Pepin, 
l'université du Québec à Trois- 
Rivières a créé un département de 
génie industriel et maintient des 
contacts avec les milieux d'affaires 
qui, en retour, s'intéressent aux 
CEGEPS.

De passage dans la région la 
semaine dernière, le ministre Guy 
St-Pierre, faisait justement remar­
quer que pour l'ensemble de la 
région, on voit se développer non 
seulement l'activité industrielle el­
le-même mais encore l'infrastructu­
re économique et sociale qui per­

mettra de maintenir et d’accélérer 
le rythme de développement dans 
les années qui viennent.

Trois-Rivières a un port où les 
océaniques y chargent et déchar­
gent à Tannée longue. On veut 
maintenant mettre l'accent sur son 
développement et accroître la ma­
nutention des conteneurs.

Ne souffrant pas encore de 
l'encombrement des très grands 
ensembles urbains, Trois-Rivières 
ambitionne une vocation de distri­
bution industrielle et d'exportation.

Néanmoins, la région restera 
dominée d'ici 1980 par les gros 
investissements de l'Energie atomi­
que du Canada dans une usine 
d'eau lourde et dans une deuxième 
centrale nucléaire par l'Hydro- 
Québec.

Ces deux projets ont déjà com­
mencé à faire des retombées dans 
la région, en particulier dans la 
demande de maisons d'habitation 
et de logements. Plusieurs indus­
tries de service prennent pied ou 
font des agrandissements pour ré­
pondre à l'activité qui fournira 
quelques milliers d'emplois tempo­
raires durant la construction du 
proLaPrade et de Gentilly 2. Shawi­
nigan profitera des travaux sur la 
rive sud car les ouvriers ne sont à 
20 ou 30 minutes de ces deux grands 
projets.

Le Centre du Québec compte 
400,000 habitants et Trois-Rivières, 
la métropole régionale 110,000. En 
1973, les investissements dans les 
parcs industriels de la région de 
Trois-Rivières ont atteint $130 mil- 
lions et créé 1,213 nouveaux 
emplois.
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Le ministre Guy Saint-Pierre observe, au cours d'une visite industrielle chez Nautylatex Canada Liée, à Trois-Rivières, la 
fabrication des premiers bateaux canadiens en caoutchouc.

CONCESSION D'EQUIPEMENT 
MOTORISE TRES RENTABLE 

A VENDRE - MONTREAL
ECRIRE AU DEPT. 7137, Le Soleil

Nous offrons ces obligations pour notre compte, sous réserve de vente préalable et de changement de prix, sous les réserves d'usage 
quant à leur émission et livraison et sous réserve de f attestation de leur validité par les conseillers juridiques.

Nouvelle émission

$30,000,000
CONSEIL SCOLAIRE DE LÎLE DE MONTRÉAL

$ 6,000,000 - Obligations 8%%, non rachetables, échéant du 3 mars 1976
au 3 mars 1981

8,000,000 - Obligations 916%, non rachetables, échéant le 3 mars 1985
16,000,000 - Obligations 9%%, à fonds d’amortissement, échéant le 3 mars 1995

(Rachetables au pair à compter du 3 mars 19911

Date d’émission: le 3 mars 1975

Consultation juridique: Mes Beaupré, Trudeau, Sylvestre & Taiilefer

Prix: 100.00 pour les échéances 1976 à 1981 et 1985 

97.50 pour l’échéance 1995 (rendement 10.04%)

Une copie de la circulaire sera fournie sur demande

Lévesque, Beaubien Inc. A. E. Ames & Cie Limitée

Tassé & Associés, Ltée Greenshield3 Incorporée Cliche et Associés Ltée

Nesbitt Thomson Crang & Ostiguy Inc. Dominion Securities Harris
Valeurs Limitée (Québec) Limitée

Geoffrion, Robert & Wood Gundy Limitée Grenier, Rue! & Cie Inc.
Gélinas Ltée

McLeod, Young, Weir & Company Limited Raymond Camus Inc.

Banque Canadienne Nationale La Banque-Provinciale du Canada

Banque de Montréal La Banque Royale du Canada La Banque de Nouvelle-Ecosse
I a . .
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CP Ud 
CPI A pP ILJ
Cdn Sup O 
Ok Ira

Candel OH 
Carvon 
Copit Drr
Cal OC

Cm Fat <2® 82 82 82
Ocrai 114® 14 12 14 + 1
Clxb Kay 40® n 20 » - 1
04 M 2®0 45 45 45+5
ChcHan 
Otyiiar 
CHUM I 
CHy Sou T 
CotcMd 
Cota Soca 
Comb Mat 
Commas 
Cam Cap 
C Holiday I 
CHtm A p 
Comnutd 
Comtadi 
Conduit A 
Con Bat+ 
Can 8at+ p 
Con 6ot+ w
C 8ot+ 68 « 2X

20X 56'* 6'4 6'* + '*
8480 510 9'* 10 + *4
i» 57*4 7*4 7*4
IX 5?» TV» 7V)+ Va 
400 365 360 365 - 5
4X 5?» S’* 5V) - '*

20X 10 10 10 + I
1595 527’/] 27V, 27*4 - *4 
225 205 205 205 -10
4X 420 420 420 -10
IX 521 21 21 + '/a
I» 15 5 5
2X 365 360 360 - 5

1126 325 315 315 -10
15» 525 25 25

915 518 17*1 18 + *4
I7X 3'* 3V) 3'*

Con Fardy 
C Mrw 
C Unmbta 
Can TexHa 
Can Oattb 
C Go 
Can Gc, 0 
Can Gta, 
Caepar C 
Cop Fold» 
Corby vt 
Corby 8 
Carrot Ind 
Cota
Costom 9 
Coat. 8 .

3754
I20X
23X
M0

3505
32613

1702
1300
IX

I5X
!»
IX

2IX
101»

3X
IX

58'* 8'* 8V4 
125 I» 125 +2 
142 137 I» -2 
IV 154 154 +2 
200 200 200 + 5 
58'* 7*4 7*4- Va 

516 15*4 15*4 + *4
524** 24*1 24’*+ '* 
514 13*4 14 + ’*
320 320 320 -X 
101 IX 101 - 4
518 18 18 + *4
5171* 17'* 17V)
495 485 485 
275 266 272 - 3 
57 7 7

265 265 265 -X

Damon I 
Dama
Dama Pa»
D Indna
D ErpZr 
Dakota 
Dotacc p 
Dorn Sfora
D Tart. 
Dm.
Dort» M 
Do-. M 
MG ltd A
Ou Pm

10» 3X 373 375 J 
1020 512 II’* 12 
6» 385 3» 385 - J
210 823 n O + I

33X 57*4 7*1 T >
6X0 M « 95-5
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)47 S7V, 7*4 7*4
300 S8*a 8*a 8*a 
6X 2» 2» 2» -IS 
SX 31 31 31+3
X» is 5 5
r 70 $44'* 44 44'*

112» 58'* 7*4 8 -'*
46X 204 203 203
3X 56’» 6*4 6*4
4» $49% 48 49", - '*

77X S25». 24’4 25*1 + *4
'MO UIV» X% »%- I
I0X 23 23 a
3906 524'* 24*4 24'* - *4 

135 5V V V - 2
I6X $18 17*4 17*4
ISX «6*. 6*4 6*4- '*

19185 820'/a 19*4 »
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8 8 - '*

370 370 
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F Sos A pr 
F Sam .

Go) Mrtr 
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Grbyd
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Gud Cm 
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4X 519'*
4X 55'*
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1005 375 “
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<38 510V) 10*» 10*1 
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5X 85 85 85 -15
IX 445 445 445 - 5 
7» 58 7*1 8

11675 57 7 7 + '*
500 IX IX IX 
6X IX IX IX +10 
650 495 480 4X -10 
220 512'* 12*» 12'» - '* 

44614 56’* 5*1 6'*-I'* 
4895 528'* 26'* 27'» - *1 
2X *5*4 5V» 5'* +60 

1100 415 XC 400 -20
I0X 516 16 16

>10 $57% 5?» V'i 
33X $11*1 II'* 11*4+ '* 

IX 58'* 8’* 8'* - '*
9X 425 425 425 +25
iX 55 5 5

I0X IX 120 120 
9X 265 2» 2» - 5 
IX 565 65 65 +2
IX 4» 420 4» +15 
IX 57*4 TV. VU + '*
2X 2X 2X 2X 
IX 59*4 9*4 9*4 - '/a

'90X 14 13 14+1
576 56 6 6
iX 556 56 56
110 555 55 55 +5'*
5X 75 75 75 -5
I» 265 265 265 +5 

372 536 X 36 
«X $17** 17*4 17*4 - '/a 
IX 475 475 475 -25 
200 375 375 375 +10 

80X 68 67 68
I4X 512 11*4 11*4- '/a
69X 4X 455 460 -X 

IX 155 155 155 - 5 
>10 $33'* 33!) 33'»
300 56'* 6'/a 6'/» + '*

22X 526V» 25V. 26'* +1’* 
1810 112 110 III -13 
560 58 8 8
1970 516'* 16'* 16*4 - '* 
27X 4» 460 460 *-X 
IX IX IX IX - 7 
>10 3X 320 3X 

11900 515 14*4 IS + V»
2X 370 370 370 
276 SX X X 

3681 57 6*1 7 + *4
i» 2» 2» 2»
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25X M X X - I
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Lab Mir 
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XX 522*4 22 22*4 - I
25X I» 141 161-2
1575sox
4M
1571
36X 4X 4» 4X -10
I0X 62 62 62

IX 335 335 335 +10
4725 $19*4 If* 19*4 + '* 
347 521'» X*> X") no 335 335 335 - 5

21434 127 X'. 27 ♦ '*
25X 524*4 24s» 26*» *4
2» til’* 11*4 11*1- '* 
)4 56 6 6

400 515*4 15'* ISVa + *4 
I» $11*1 11*4 11*4 
ill SI'* 8'* I'*
5X 415 410 415
IX 516 16 16 + Va
IX 215 215 215

1475 55*4 5V» 5*4 
7X 5202'» 195 302'* +7*4 

2084 209 206 2» - 3
9» 3» 340 340
8X »'* f* f * - '/a 

12(09 523*4 23 23*4- *1
290 123 23 » -IVa

30» 17 16 17+1
2470 $11 10'* Il +1'*
400 210 210 210

32X 514*4 14*4 l4’/a 
2X 220 2» 220 - 4

20760 515*4 15*4 15*4 - '4 
5X 10'» 10'* 10'/»- '* 

I5X $7*4 6*4 6’* - *4 
400 515 IS 15
5X 4X 4X 490 - 5
5® IX IX IX - 4 Nboobi
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13650 $11*4 11% 11%- % NI Td
IX $13% 13% 13% - 5» Nè 14 A p
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SOC 35 25 25 - 2 N ><* OÜ
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13380 $7 6% 6*4- % N 46 Rtm
3M75 400 3X 195 -10

I5X 60 60 60 + I
36X 220 211 211 - 9
1055 360 355 360 +10
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3X V 7 7
4» $11’* 10** 11*4+ '* 
5X 24'* 24V» 24'/»
2X 375 375 375 -10

95X 49 44 45 -8
I65'0 Ilf* 19*1 19'1 - V» 

I» $19'/. 19", If* - *4 
IX 531 31’ 31 - I

63X 110 101 IX - I
2IX S5'4 5 5 - V,
27X 375 365 V5 + 5 
2X X* 5’* 5**- '*

I0X 14 14 14-2
I» 58'* IV» 8’i- '*
tSO 521 Va 2l'/a 21!»
5X 195 190 190 -10 
z25 57 7 7
700 170 170 170 
1116 56*1 6'* 6'*+ '*
400 54V, 6V, 6'*+ '*
2M 577 V 27 + V» 
IX SIX* IX* IX*- '* 

25X III no III + I 
SX 315 31$ 315 -15 

40» 305 X8 3X

M à O
I» 529V. 2«,1 XV, - V,
2X $7Va ?» VU - '*

72X $9"» 9V, 9'-,
19152 $25 22V, 23 - 2
47X 2» 241 241 - 9 
<3X 44 60 60

Mop. ta IX «1». 1*4 8*4 - W
Magnum >X IX IX l«
Majora 1100 « 37 32-3
Maalm I '» 320 320 320 -10
Mopi Ml «X 370 360 380 -10
Mowrtst SX I» I» I» + 5
Mm lor I0X 75 75 75 - 4
M ll Mill, 300 125’* 25*1 25V. - *»
MrOT* IX lié 16 M - 14
Mar T 8a0 I4X 510 9*4 10
Mmtm 27» XV) X* , X'* - I
Man Far 5680 SIS 14*4 14**
Motam I0X 13 13 13+1
Morton, 1625 US'* 14'* 14'*- *4
Me Adorn 7000 42 40 4! +1
Me Irrtyra *4» 541 3f/> 40'»
McLain &5X til'* IIV. II'*
Mctapn . 45» 160 125 140 - 21
Malden 2X 3» 3X 3X -10
Mahan I E tOO 275 275 275 -15
Malian A « 900 131 111 151 + I
MOT '36® 170 I» 169 +14

r3X 57*4 7*» 7*4
14» 265 260 265 +5
22X «16*1 16 16 - '*
«X 180 175 180 - 5
SX II'* II'* II'*- '* 

SIX 514’» 14*» 14'* + '* 
>29 $14*4 14*1 14V.
354 $14*4 14'* 14*.+2*4

5X0 til'* II'* IIV* + V»
399 3X 3X 3X
300 IX IX IX +10

<333 7 7 7
400 149 149 149 - I

11X7 « 37 » - I
31» $1X4 17*4 17+4 - V.
1205 itX/a 16*4 16*4- '*
6ÛC $10 9+a 10

7935 $43*4 42* a 43*4 - '* 
I0X 42 42 42+1
<25 3» 3» 3»

5470 58*, 8'* 8*1 - V.
zlK 15 a 5V. 5Va
22X 40 » 40
1845 $ll*a IX. II 
4IX 245 2X 240 -II
52X 19V IU IU -10

I65X 22 22 22 +2
53 13 - *4
15*1 15*4 
9 9
X V 
8 8 

255 255 
15 15-1
45 45 -1
II'* II’*- '/a

MÉPC 
MEPC »
Marconil 
Marland E 
Mata Urm 
Mat Stem 
Mot Stort p 
Mat Trvd 
MICC 
Merely*
Many, » 
Mdrnt
Milt Group
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MuH Aa 
NaOn I 
Nat Drug 
Nat PH, 
Not Ttud N8U ■

+ ’* 

-X

NCO
N Carxslo
NClri G 
Nor O A p 
Nor CH I p 
Nor CH 45 p 
Nor Ct I» p 
Nor Cd • 
Nor Elact 
NE Bell . 
Nar+gat 
Nowco W 
NSI Mark 
Nudloma 
Nu*oH K» 
Numoc 
Nu-W* A 
Ctokmood P 
Obrim
Oedand Pt 
Ocelot hd 
Ckdrm 
Orlando t 
OSF Ind 
Odewrn A
OUrmro »
Oubo

Cap.

872 513*4 
300 515*1 

1X0 9
2C5X X
I0X 8

800 770
I50X 17
I0X X
I3X III'*
I0X 8 8
I5X » 37
30X 10 10
3443 $32’* 32 
I0X 17 17
IX 270 270

384» 445 385
SX 40 40

26326 Sll'/a 
<20 521 21 21
425 520*1 XV» 20*4 - '/a 
IX SX X X - I
8» $»'/) IWa 19*1 - *1 
2X 230 230 2» -10

«34 521*1 21 21 - *•
8875 390 375 375 -15
39X 4X 95 4X + 5
3X 57’* 7'* 7V»

6830 95 « 95+3
20X 60 60 60 -3
2334 14 14 14 +2
3085 111'* 11*4 11*4- '/a 
IIX $7*1 7 7*4+ *4
63X 101 95 X - 6
95X 64 60 61 -4
2X 514*4 14'* 14'* - *4 
I® X 5 5 +15
SX 3» 140 340 -10
<10 510 10 10

48X 410 405 410
5680 $5'/a 5V. 5% - *4 
5X 40 40 40 -2
500 26 26 26
P Ô S

60X X 75 80
5815 519*1 19'* IWa + V, 
25X 190 18* 190 
. 37X $9’* 9*4 9*4 - *4 

5X 91 91 91-9
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lead Odr 
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14» IX IX IX - 2
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<60 $12*4 12’* 12’*
2X 375 365 365 - 30
300 255 255 2X +5

I4X 10+a I") 1*1+'* 
'900 16*4 6*4 6*4 
82X 380 370 370 -10

- 2» $11*4 II'* II'*- '/a
<10 «I 34 34
1120 SX*t X . X'a + '*
3X0 X X 36+1
6046 $15"» l5’/a 15*1 - '/a
1X0 53 S3 S3 + I
!7X $9'* 9 9 - *4
2X $27*» 26’i 271»
495 *»’* 9*4 9*»no 160 160 160 +10nox 94 « n
575 50*1 8V. 8*1 - '/a
644 $12*1 If* 12*1
645 $13*4 13*4 13*4- *4 

> IX $14*4 i4*4 14*4
46X 243 239 240 - 3isx no no no +3
<3® 90 90 90
32X 44 44 44 +11*
IIX 490 470 470 -15

p M0 $10 10 10 +1*6
200 175 175 ITS

42X 240 230 236 +11
36» 5»’* I9V< 19*1 
24X 410 4X 410 - 5
28X IX IX IX +5
!'X 375 360 37} +10

A 2CÛ7 523 22V. 22V. - V*
l 515 $6Va 6'/. 6'/a - Va

275 $26*. 26V. 26*.
2X ti+Al 14*1 14V.
IX $'0*4 10*» 10*4+ '*

1460 510 10 10
1000 35 X X - 5

2I8X 145 145 145no $»'* r* Vh
5634 110 IX IX - 3

I 23V4- '*
64
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lotfri A p 
ftofon 2p 
Roy U 
Rcyol Tr A 
R*$* A 
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Schnatd b p
Scot Yoti 
Scot- Usai 
Scow»
Scyihe»
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SM«oy M 
Saco Com 
Show IE A 
Shaw 
Shell C 
Sheperd P 
Sher.tt 
Siebem 
Sana 
Siwmq
Silverwd A
SinspiOM
S^won S 
Skiar M 
SàUv W 
Sky!»» H 
Slofer SH

Sony Corp 
Soufhtn A 
Spar Aoro 
wKÊtÊt 
Sond Ind 
Sfelco A
Simp I
Sulivan A 
Surdole O 
Superior A
Sip.'. E
Syrien, D 

Teck Cor A

«5 523’* 23 
<10 $64 64

10® 220 220 220 
400 $8'1 8 $y.

23» $12 11*4 II**
<2® U 77 77
<» $10*4 10*4 10*4 
I® $71 71 71

32» $14'/» 14V. 14". 
IX19 530*. 30*4 30*1 
38« 524 23'1 23*1
14» 514*4 14*4 14*4 
<88 $23 22") 22 .

II® $8*4 8*4 8*4 
19» IX IM IX 
5® 165 I» I» 
I® $6Va 6’/a 6V. 

310 530". 30 -a »</< 
6504 535 34V. 35
<» 4» 4M 4» 
I® 58*» 8*4 8*4 
z» X*» 5*» 5*4 
I® 425 425 425 

15205 $15 14*4 14*1
2® 2X 2X 2® 

5680 56*4 t'i 6*, 
17» 58'/. 7*1 8’i 
9® $26 » 26' » 26V) 

15® 23 22 73
4M 59», 9V» 9'» 

5862 U*i 8'1 I’, 
5774 $10*4 10'/» 10*» 
14® 275 270 270 
I® IX IX IX 
I® 265 2X 265 
500 510 10 10

10® 86 X 86 
ISO $7*4 7*4 7*4 

2790 $X 27V» 27.) 
I0X 160 160 160 
16» XV» X'i X'/i 
590 X*a 6Va 6Va 

70X 527V. 27/» 27» 
I8X IX 101 102 
17X 178 175 175 
23X 390 380 380 

2® 2» 2» 2» 
5X 70 70 70

19» 4M 420 420
ToZ

1480 292 285 2U

- *4

Car 8 2369 245 2» 245 - 5
, 4'» UIV. 31 31',1 * V,
)d 3495 U7H 27/a 27,1 - I
M i W0 19 19 19
i 50X 19 II ll'/»
d I0W 16 16 16-3

CGp 1® J25 a 25V. X’A + V«i ox m a a - 3
N A 2570 $12*4 11*1 12*4+ *4 
N pr l® 5» X 30 - *4

I 16® IX 97 97 ♦ I
Crab IX 41$ 415 415

• M 1X0 IU IU IU
Dm Ik 9821 539’i 3f/l 3f/) - *4
Sw I 5020 $13*4 12 12'1

Pat XX $5*4 $>/» 5*4 + '/a 
P A p «X 512*4 12V. I2!i 

r, A I» $15 13 13 - *4
'Ip IX $22’/» 22V» a'4+ ki

10'a p IX $11 II 11+51
r 66 . <20 280 380 280

PL 3882 $11'A 10’/, Il Va + Va 
A pr 213 $61 61 61 - *4
I a 115 53254 33*4 3354 - 54

31 31
54'/» $454 
95 IX - 3
67 67 - 4

3605 $10*4 10*4 10*4- Va 
IIX 4W 440 480 + 305® » a a

I» X 5 5
I33W 174 17 17
<4U 60 48 48

($■
64
2X 
152 
I»

4X $38 
3X $54' j 

« UI0 105 
6000 71

-1520® 95
2IX X 

IX 2X 
433 154 
IX I»

375 $11*1 II*. 11*1 
25» $8*4 8*1 IV.
22® X 21 M - 3

I054X 390 3» 370 -15
127» $74 7*4 7*1 - '1 

19® $9 a IVa 8*1 - *4 
30® 19 17 19-2
69® 380 370 370 -15

243 245
X5 235 -15
4X 4X +10
121 121 - 4
420 420 -»
240 2»

7, “
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Wall GW 
Wot Cm 
WC1 Cm 
Wekbmd 
Wilbur.
Mbun wt 
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W Pet A p 
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WSupph A 
Wedloe p 
Wedtiold 
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Wedan 
MAvlbor.
Wkm A
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Wilkay
Wmeo S 
WaadrOT

un

3X 245 
68® 2» 
5X 420 
500 IX 

' 6® 440 
79® 2» 
615 

26®
2® 59V< 

3520 55*4 
9X X*1 
8® 510*4

6’/»
9V» - 51
5*4
5*4+ *4 

10*4

Noria.

6*4 
9")
yu
5V»

1X4
A 4745 $4051 39*1 40V. + 11 

«X $7'1 75b 71 
<X $7/i 7/» 71 
5X 59V) 9") 9V»
3X 58 7*1 8 - VI
3X 475 475 475
960 3X 380 385 + 5
260 $15'» 15'» 15'» - 5» 

13» $a*l 22*» 22*4- *4 
8» $5251 52 53'»

3SX 2X 260 260 -10
IIX $26’/. X*. 26 - V» 
65» 440 425 435 -5
32® 112 175 175 - 5

k 3® $18*1 18*1 I8’i + '/«
> <60 $14'/» 13’/» I3V»

3® no no no -to
5® 310 310.310 +10 
il» $«’/» n n - *»
I® IX IX IX -7

107® XVa 5'/a 5V»+ Va
10® 12 12 12
60® IX 153 IX +5
I® 4® 4® 4®

70® 14 125» 14
i 1320 $21*1 21*1 21*1 

18® 2» 2» 2» - 5
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I 13» 210 205 206 -14

SIX $13'» 13*1 13’» + 51 
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8077 $8*1 8V» 8'»- '/a
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27X $29 M*i a*i
2083 3» 320 320 
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15® IS'» 15 15

bourse de new york
Caurr fourmi» por I. Freru Auacka 
at tramant» par I. Prana Con.* 
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Tit. rpb *n OO Haut bar For. chang.

Abb, U> 
AS In 
Acta Ckr 
Iddruo 
Airee
Akm Al 
Aiiag Cp 
Allg lid 
Alki GP 
Afld Or 
Alfa Ch 
A Hau

15 4L 60 
9 76 4051 
6 » 851

141 5’1
5 66 14’» 
5 76 20*1 
3 10 8'1 
3 31 2351 
5 13 6*1 
6101 »
5 66 8'1 
3 67 17*»

59V» 60 + '» 
39*» 39*1- !1 
Tt Tk- *4 
4*4 P/a 

14*4 14*1 
20» 20*»+ '» 
8’» 111- '» 

a*» a»- ’»
5Va 6*4- ’» 

X» X*i- 54 
7» f/at 5b 
17» 171+ '»

AAr Ftfc 1 75 11% 10*4 II - %
Affi AjH 10 198 ru 7% ru
A |ré 7153 3Tb 37% 37’t- H
AJC 6 X 18% 17% 18% ♦ %
Am Cor 6164 32 31% 31%- %
A Cyan 8 ! 91 25 24% 24%- %
Am EI9 9473 II 1?» 17*4
A Hom» 24495 34% 34% 34%+ %
Am Ho» 25196 X 12% 32%- 1
Am Mo» 10289 4% 4% 4%- %
A Sm!tr 4132 16*4 16*4 16%+ V»
Am S*trd 5 95 12% 11% 11*4- %
Am TT «638 49% 49% 49*4 + %
Amp« Cp 4 18 4% 3% 4 - %
Aux or 3132 15+4 15", !?/,- %
Kpoàm 5 17 10% IC» I0%+■ %
Ap*o Cp 75 1*4 1% l%- %
A^nco y 4 349 27 26% 26%- %
A.-aift Ck 15126 21*4 21% 2i%+ %
A^r RU 7 85 16*4 15 15 -■1%
ASA Lfd 11 75 72 72H- l’i
M Rxf 10 791 85% 84V, X -• %
Avce Cp Il 61 4% 4 4

■ %Avon 9d 17563 33% 33% 33%+
NxJ W 6 36 17% 16% 16*4- %
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W A 5 29 »% 9% f»
M How 4 243 14% 13% 14
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ksdi D 23308 «% 24% 25’»+ 4
koch Ht 12 499 14% 14 *4

Son. Cm
lardm 
Barg War 
Iran int 
Ind My 
8mm Co 
Irurvdi 
lucy Er 
8uda Ca 
luiava W 
lui Ind 
8ul Nor 
lundy
Bu-/»
Camp Sp 
C* Poe 
Carr Cp 
Corn Wo 
Cal. Tr 
CU
Ctionow 
Cano Cp 
Ceune
Ovnp ktt r 
Clou. 
OnCrb 
Clrydr
err Fm
Cita» 5» 
Ciorox Co 
Cud Peo 
Com Cal 
Colaca In 

Pd 
AA 

Cd Go 
Comb. En 
Cad Sd 
Cot Ed 
Cam OH 
Comal 
Cm Edk 
Cm Fd, 
Cm Cm 
Car, Cp 
Com Si 
Com Dot 
Coop Ind 
CPC k. 
Cram Ca 
Cram a 
Gw Zed 
Curb, Wr

4579 
9 2» 
6 IX 
5143 

15147 
2 12

7 9

6 75 
24119 

8 »

3 6 
5 38 
5127

10215 
6 37

»
10 42

* 264 
8 3.4

10 141

8B7

16% 16% 16%
13% 13% 13*4 + %
23% 22*4 23 -■ %
1 TU 16 l?b+ *4
6% 6% 6%-■ %

57% 56% 57 - %
10% 10% I0%-■ %
11% 11% 11*4
36% 34*4 34*4- 1*4
9% 9 9%
8 7% 8 ♦' %

19 17% 1» +1
40% 40% 40*4- %
18 17*4 II
12% 80% 82% + 1%
32% 31% 31*4- *4
16% 15% 16 + %
8*4 7% 1
7% ?» 7*4 + %

58% 5?', 58
31% 37*i 31
27*4 2?» 27%+ %
13% 13% I3%- %
14% 14% 14V»- 5»
IS 14% 15 + "4
31% »% 31%+ %
?» 2% 2V»+ %

10% 9% IC/4+ *4
32*4 32% 32%- %
41% 40% 41%+ %
8% 1% l%-■ %
4 3% 3%
72% 70 7I%+I
3 2% 3
26% 26% 26*4-• %
5% 5 ?4+ %

25% 24% 25*« + %
36 15% 35%- %
31% 31% 31%+ %
26*4 26% 26%- %
6% 5% 6 - %

33% 32% 32%- %
10% 10*. 10*4-
16% 16% I6%- %
26+4 26% 26*4- %
36% X", X + %
42% 41% 42%+ %
14 13% 14 + !»
34% 32% 34%+2%
37 36% 37
35% X XS+ *4
20*4 20", 20*4 + "4
26% 26% 26*4 + V,
9% f/» f/4- %

Volume des transactions: 16,470,000 actions. — Dow Jones: 707.60 moins 0.79

Sj™ mDon I-v 
Dari Ind 
Dote Gan
Door#
Denn
Dei* C 
Dtom Sh 
Digital Ex? 
Disney W 
Diver* In 
Dow Ch 
Dreu In 
<h# art 
£Xjo It 
fat Ad 
Ea» Kod 
Eiec Asie 
Elf NG 
Emar El 
Endwi 
Esnai

Exxon 
Fakdr 
Fin Fao' 
Firodon
Fd Ort 
Flintkoro 
Fla P. 
FMC Cp 
Fard M 
>"*kr M 
FrueW 
GAC Cp 
GAf dp 
Gan Dyn
Gen Elec 
Gn Food 
Gm Mot 
GPub Ut 
GTd El 
Gen Fee 
Go Paie 
Gillette 
Goodidt 
Goody.
Gould Inc 
Grace
Grmd Un 
Gt AP 
GtW Fin

5 14 M» XV. 
5 X 6'1 6
7 91 19*1 If/a 

12152 15’» 14» 
7 875 36Va 34*1 
5x39 16’» 16»
7 2 11*4 11*4
5 46 26'1 76 
19215 72*4 69’» 
20 877 33'1 32» 
15 770 2*4 2*4
10 582 62'» 61'/» 
10120 44*4 43*1 
12 397 96*4 94V, 
7173 16*4 16*4 

14111 554 5 
21721 78*1 77»

19 IV. is,
4 57 12’» 12*4 

18169 MV. 29*4
5 28 17V. 17*4 
5 40 774 27»
4 X 27*1 27*4
5 16 17/a I IVa
5 529 73*4 72'» 
5217 27*4 76', 
4 83 9*4 9V» 
6X5 16'» 16 
8101 II lOVa
6 38 14", 13*1
8 164 20*4 19’» 

4 1» I2V» 12'» 
8740 34Va 34

10 202 15 14*1
4 122 171 17»

3 69 1*4 15»
5 X 1054 10
5 16 M'» XVa

12740 40 39*4
9 X5 72*4 21V.

11 1536 35» XV,
6 282 14*4 14 

10X7 21*4 21'»
4 74 13'» 13'» 

12549 XV. 34*1 
8431 26'» 25*4
4 1» 15’» 15'» 
5268 155» 15'»
5 X 19'» 16*1 
5155 X» X'4 
V 97 13*4 13",
6 45 8*4 8'»
7214 IP/. 14’»

26’»- !» 
6 - ", 

19*1+ *4 
15*4- Va 
3651+1'» 
16'/»- '» 
11*4+ '» 

26".
72*4+1*4 
33'»* *4 
2*4+ '» 

62'»- V, 
44’»+ '» 
96'»t ’» 
16*»- Va 
5 - '» 

78*1+ ’» 
1*4- !» 

12’,+ '»
»'»+ '» 
17*4- '» 

274 
27*4
IlV.- '» 
72V.- *4 
27*4+1'» 
9*1- Vi 

16'»
10*»- Va 
14'/,+ '» 
20'»+ '» 
I2V1
34'»+ "a 
15 + Va 
17*4- "a 
IH 

10*»
3351- 5b
40
B",- >4 
15’»+ *4 
14’»- "a 
21'»+ '» 
13*4- '» 
35 - *» 
25*4- *4 
15*4+ lb 
15*4- '» 
19’» + Va 

X*4
13*4+ '» 
8",+ '» 
IP»- '»

Got Gram 
GreyW 
GroUr 
Gnxnm 
GoH Oil 
GuH Wn 
Gulian 
Herr, C 
Heinz HJ 
Helm Crt 
Hercule,
Mr Fd 
He. Pdt 
Hobrrt M 
Harm,»
Hr-ir. -.1-I Mlt*l
HaudoH a 
Houdr F 
EN FHar 
18 Cent 
SLA dp 
kg. Id 
Infand S, 
BM

6 13 17*4
7 76 12*1 

59 2
4 X II 
45X 20*4 
4 82 27» 
II 29 2*4 

It 174
11 51 45*4
6 95 3*4

10613 24'»
9 4 13V. 

25 462 76'/,
10 34 1151 
14 9® 4451 
9547 33'» 
4 19 15» 
7206 17*1

37 2*4 
4 1433 13*4 
7113 31*4

12 62 68*4 
4 40 35". 
16969 201*4

17» 17»- *4 
125-4 12*1+ '» 
1*4 ,1*4 

10'/» II + V. 
20 20*»+ *4
26V. V 
?» ?»- '» 

17*4 174+ 54 
44*1 45*4+ *» 
3*4 3*4+ '» 

33'» X'4- ’» 
13'» 13V.
73 765,+254
17*4 18 - 5b 
40V. 4151-2*. 
29*4 33*4 +3'» 
8*» 85b 
17» 17*4+ '» 
2'» ?»- '» 

13 13*4- '/a
30*4 31'/.+ '» 
68 68'»+ '» 
34’» 34*4 
196*1 201*4+3

Int Flof 31273 28 2?» 27»/,- %
Int Harv 5244 23% 23 23% +■ %
Int M «C 5 340 35% 34% X", + *4
Int MvitiT 6 2 21*4 21*4 21*4
ht N.ckl 61® 23+4 23 23%- %
fait 9op 7971 31+4 38 38%- %
ht n 5937 If b 19 If»
Ipco H* 7 X 3*4 3% 3*4-• %
ITE hp 6 17 14 13% 14 + %
John 7926 22% 21% B%- 1
John Jn 29461 •7*4 85% 86',- 1%
Joy Mfa 12 73 51 49+4 49%-■1%
Kon Alu 3 52 17*4 17*4 17*4
Kay«r I 10 X 13 13", 15 +■1%

17 82 16 15% IS%- %
Kfrr 6*9 15 320 69% 67 68*4+2+4
Kimb CT 6111 26'» 2?» 26%- %
KLM Ad II 24% 24% 24",+ *4
Knjhco 12152 39% 38% 39%+ %
Kigt SS 30116 24*4 24", 24*,- %
lah PC 6 58 13 11% 13 + 1%
bvi Stt 6231 18% 17% 18*4+ *4
Ub McN 4 12 5% 5 5 - 5b
ligg My 8 X 27*1----------litw 117 6 5*1 P»- Va
toddrd Air 3 63 4*4 4Va 4Va- '»
low Cp 5368 17*4 17 17»+ ’»
LTV Cp 2207 I3’i 13'» 13'/.- *4 
Vukm Set 6 38 28*4 27/a X - ’»

Mocy PH
Magnex
Mmprtr

Morcar 
Mrrkn 
Marin M 
Mau F.
Mode Cp 
McDonld 
MrOn 0 
McG Ed 
McGr H 
Mcintyr,

MGM
lyn

Midi Pd, 
Mir MM 
Mobil O 
MM D 
Knar*

Notxua 
Not Cm 
Nat Dabi 
Nat Gyp 
NotSmcrr 
Nl Star! 
Not Too 
Notomo, 
NCf Cp 
PfcwOT 
Nioa MP 
FteSk W 
Ned AH 
Nor Sdi 
Oct Pd 
Obra Ed 
Ofin Cp 
Ob, Err 
Out Mar 
Oot Ct 
Poc Gt£ 
Poe Ltg 
Pon Air 
Perm Can 
Penrwy 
Penrioil
SC &

6 » 16*. 
21 i

3 II 1051
5101 9*.
6 102 32*. 
5317 19 
18 V 47
4 45 15*4 
4 17 14*4

34 l6'/a 
24 1320 X",
4 87 lO'/a 
8 IX 15'» 
7474 »'/, 

8<I2X 41'» 
X 310 71'» 
14 4X 14*4
5 67 X*.
6 17 71»
4 » 13*4 

16 529 49*4 
4X< 41

X 2
5 134 49!» 
13397 41'» 
II 87 X
5 52 12'» 
4 131 16
7 V 12*4 

11484 16'»
4 43 37

16 4*1
3 3® 42’/.
6 503 B",
5 186 21*4 
6171 II'»
6 88 67*4 
510 15*4 
9526 16'»
3 583 14’» 
9121 15*4
4 35 1?» 
6 35 77
8 56 14*4

14 34 32*4 
7219 22’4 
8 60 17*1

9X 4'» 
102 1*4

16 142 50*4 
6 X4 20V,

15 158 54
16 2X »’»

16*4 16*4- Va 
5*4 5Va- '» 

10 10'» + Va
8*4 9'»+ *, 

31*4 BV,- V. 
18". 19 
X", 46*1- '» 
15*4 15*4- '» 
14*4 14*4- Va 
15*4 16 - Va 
36'» XV,+2 
9V. I0V4+ Va 

14*4 15'/.+ '» 
i1» r/,+ 54

40'» 41 + '» 
69V. 70 - '/a 
14*4 14'»
25*4 26’4+l'»ru ru
13V, I3*a- '» 
X’» 49 - *4 
39’ » 40*4+ '» 

IVa IV.
48'» 48*4 
39*4 41*4- '» 
32*4 3T1- *4 
12*4 12*4 
15*4 *1» + Va 
12*» 12*4- '» 
15'» I6’»+ Va 
36*4 36*4- Va 

4V» 4*4+ '» 
39*4 4I*4+I5b 
21'» 22'/)+!'» 
20'» 2154+ 14 
10*4 11-54 

67V» 6**4 
15*4 15*4 
15*4 1654+ '4 
14*4 14*4+ '» 
15*4 15*4+ '» 
16*4 16*4- '» 
X*i 79 + *4 
14'» 14’»— *4 
32". 32*4+ '» 
B** 22*4 
I7’4 17*4- '» 
3*4 4V.+ '» 
1*4 1*4+ '»

49*» 49*4r '» 
19*4 20*4+ *4 
5354 53V,- Va 
29*4 30'”+1

Ptielp O 
PHil .Mûr 
Pkil Pr 
Prttay B 
PitTdon 
Po'aroid 
Prdd GE 
Art Gm 
Puilmm 
Patron P 

Intfer
Petek Ch 
Reiim El 
Pela Grp^ 
Pxp Sll 
Petarl Crd 
tarer, C 
Pexnrd

62» 33 
15X4 X’4 
7596 39*4 
8X1 !5'4 
7261 X'4 

18 I6J5 21V. 
8 84 !6*4 

22X2 94
8 X 44V) 

15 131 39>b 
5x37 !0H
9 556 I3’4
4 37 12V.
5 X 14'»

14 16 7*4

32*4 32*4- X 
XV. X*4+ 5b 
M’4 39*,’ V. 
14*4 15 
45 45%-I
20*4 21*4+1 
16% 16*4- ’» 
« «’4+ V,
43*4 44’»+ ’» 
M", 39V,+ V, 
9*, I0%- % 

13", 13*4+ % 
12V» 12*4+ % 
14'» 14'»- '» 
7*4 7*4- '»

&

Poyl 0 
Satewy 
Si tagP 
SF. h 
Sàm PI 
Sdriitag 
SCM Cp 
Scott Pop 
Sear, P 
She!! OH 
Shdi T 
Signai C 
Simmn

tr c

3205 XV. 27% 27*»-1
8 13 18 IX» 18
2 35 VU 7 7 - '»
5 24 14*, 13*» 14*4+ *4
3 M IX» IX» IX»+ '»

10216 20*4 19 20%+ *4
5 86 20*4 20 20'/»+ 5b
9 1 7 7 7 + 54

15259 36*4 35 X - *4 
9 M II 10*4 lOVa- H 
3IX 31’4 31% 31*4+ *4 
9380 39*4 39 39* 4
5 640 B’/a 21*4 B - *4 
9IX 21% 20*4 21 

25 B9 55", $4’4 55 - '» 
28 203 99*4 97*4 99*4+1 

3 82 11% 10*4 10*4- '/,
7460 14*4 14V. 14*4- % 

15361 60% 58V, 60 +1 
5102 X'4 X*4 « + ’» 
3 1 20% 2C% 20%-l% 
2223 16*4 16 16'»- Va
8105 16V» 16 16%

524 l?/a II’» 12 - Va
10 10 9*4 10

Smith Aû 88 35 8% •% 8*4
Smilh KF 13 230 52% 49*4 52%+3
South Ca 8959 10% 10% 10*4+ %
Sou Poc 7 98 29% 29 29 - %
Sou ta 7278 41% 40*4 41% + %
Spmy 1 8 407 31% 30% 31%+ %
iau-ab 18 249 34% 33% 34%+ %
S' (rond 15 89 60% 59*4 <0 - %
son Cal 4 395 24% 24 24%
son Md 6 671 42% 41% 42% + %
Sta cwo 16 62 56% 55*4 56 "4 + %
Skr Oug 14x244 19% 19 19% + %
Se Wor 7 7 20*4 20V, 20*4

Stud Wor 
Sur OH
Sunbeam 
Surah M 
Supr Oit 
Toit Ird 
Tandy Ca
Tedwick
Tekttnx
Teldyn
Tde. Cp 
Tenneco 
Teioœ 
Tax Gif 
Textron 
Thiokol 
Time In 
Timloi 
TartroCp 
TW A4 
Trmxm 
Trmmr I 
TPE Cp 
TPW t 
T«m C* 
UAL Inc 
UnH NV 
Un Corb 
UnO Cd 
Unit Ar 
Unit Cp 
Unfit Cal 
Un Nudr 
US Gyp, 
US Sied 
UOP
UV Ind 
Venice 
Vonxxdo 
Wm Car» 
Wot Lb 
W Unkxr 
Wndg El 
WW Fry 
«W Ft 
Wtd Cm 
Wot m 
Wmbopolar _i jZ“Oewim
Xerox Cp
7r% SDr 
Zenith P 
Zun Ind

3 X B'i
4 15 35!. 
7 17 15 

13 IX 12*» 
15 24 172% 
6 9 16*4 
8IX B%
5 72 6'»

21V. 21V. 
34*4 35

V.

14V, 15 + H 
12V, 12*4+ V, 

171 172'»+IV,
16% 16*4- Va 
B 2?»

5*4 5*4- Va 
B'» B*4- *4 
12*4 12%

IV, 1*4+ '» 
23V, XV,
24% 75 + % 
27 275b- Va
15'» 15%+ % 
II'» 11*4+ 5» 
»% 31 
X*4 29 
X» X»
7*4 7*4+ 5» 
7'» 7*4+ '»

IS 15%
5'» y»- Va 

16*4 16*4- Va 
7*4 7*4- '»

18 18*4+ Va
4?» 42'»- Va 
«% 45"»- *4 
36'» 36*4+ '» 
35 35%+ Va
6*4 6*4
6*4 6*4+ '» 

12*4 12*4+ % 
17 17*4- '»
47*4 47*4-1*4 
12*4 I2%+ '»
19 19’»- Va
3% JVa- '» 
6% 6'»- '»

IIV. II*»
30*4 31 -% 
II II'»
II'/» 11*4+ !» 
10% 10*4 
24V, 24*4- *4 
11*4 II'»- % 
9Va 9*4+ !» 
4!» 4%
13% 13*4+ 5b 
70*4 72*4+ *4 
12% I?»
I?» I2%- V. 
6*» 7 + %

bourse
américaine

Court fournis por lo I 
Of Irtnwnil pur to fONM < 

V0f*O8
TH. rpb ou OO IwH I

A4?

AVEMC

h Fan

Camco k 
Camp Ch 
CEap GO 
CX Hot 
CX Hydr 
CX InF 
C Ja«4t 
CX Mu 
CSup OH 
Caitatan 
Damp H 
Or,w 
C tarama 
Cod M 
Cal» Nat
Coleman 
C étant Eq 
Corn»
Corn Grp 
Conta 
Cm OG 
Com Mat 
Cardan lu
Crade P
Cryital O 
Data De 
Data P 
Dev Am 
DraM Dnl 
Dixilyn 
Dame P 
Domtu 
Dynoiec 
DymLI 
Eckmu 
Ecodyne 
Edmo,
FX ta, 
Ford C

6 9 6*4 6*4 6*4
7 » 3*. 3*4 3*4+ 5b
7 19 4*4 4% 4*4
3 70 ?» 1*4 l*b- %
3 X 4*4 4% 4V.+ 54
3 7 3% ?» 351+ %

34 4% 4*4 4*4- 54
1516 IC, •’» 10*4+1*4 
9107 IIX 10% ll%+ % 

15 2 1*4 1*4 1*4
3 2*4 2% 2%

65 65» 5*» 6%
12 12 2 2 2

34 IV. 1*4 1*4
1 10 I i I
4 12 IIV. 10*4 1044- ’»
4 6 7% 2% 7%

24 8 12% 12% I?/»- %
11 24 10*4 10!» 105b- %
3 89 13 12*4 13*4- !»

17 I 3 3 3
6 69 IX» 17 17*4+ V»
3 14 4*4 4% 4*4

14 6*4 6 6 - *4
3 11 3*a 3*4 3*4- %
21 II 3*435-16 ?»+J-l6 
» 10 3% 3% 354- %
4 2 5 5 5 + 5»
5 10 13 13 13 + %

104 X 9*4 9*4 9%- 54
I 135-1635-1635-16

10 7 29*4 29 29 - V,
4 1% llb 15b- %

276 3*4 3% 3%
4 1% 1% IV,- %

2 9 3 2*a 2*4- *4
7 *4 V. *4+ %

4 14 754 7*4 7*4- Va
6 43 7 7 7
7 51 12 11*4 II’»- %
6 I 2X» 27% 27% - %
3 16 2*4 ?» 2Va- %
4 II 4 4 4

12 75 8’» 8*4 8*4+ 54
6 7 13-16 Va Va-3-16'
I » 3% 3% 3Va+ li
7 16 6*4 6% 6%
4M 9*4 f/a f/a- H
5 9 35% 34*4 35%+ %
3 58 2*. 2% 2*4
4101 3% 3*4 3*4- Va
7 96 XVa B% 2JV.+ Va
5 12 ru 6% X/4+ %
8 45 25*4 24% 25*4+ 54
4 I 19*1 19*1 19*4
8 12 2*4 2*4 2*4
7 I 3% 3% 3%- %

8 5 15-16 15-16 15-16
9 11 5% 5% 5%+ %

11 5 I’» 1% 1%
35 2X 3% 2% 3%
4 il 10 65 65 65

Fnt lb 13 2% 2% ?»- ^*1
Front A r 3 4 4% 4% 4%
GwttT 15 104 12% 11% 11*4- %
Graat Am 2 1 2% 2% 2%- %
G+U a 8 41 14 13% 13*4-. y4,
GSC Est 14 2 1% 1 l%+ %
GuH Cm 8 6 21% 28% 21’j- %
Hart, Ml II IX 9% f/4 9%+ *4
Hittky OH 4 10 15% 15% 15'/»—■ %
Hycol 1 2% 2% 2%- %
Imp 10 A 12193 26% 26% 26*4
hcr Sy> 7 6 1% 1 1
fan Sfr 1 1% 1% l%+ %
Iroqud, 
hd Cp 
Kdur 
Kohn I 
Km A» 
Woy PE 
lake Sh 
Loews m
LTV ta
mS?
Milgo El 
MOT Cp 
Moiy m 
Nat Mhh 
N Idrio 
Natta 
NCX OH 
Nixnoc O 
OKC Cp 
OOAJep 
Pac CPr 
Para CG 
Permomr 
Phoenix 
Pan. P

5 X 11*4 10% 11*4+1*, 
5 56 5% P» 5*4- %
5 54 4% 4*4 4%
5186 6% 5% 5*»- % 

3 % 13-16 13-16+1-16
8 2 15-16 15-16 15-16+1-16

5 18 4% 4% 4%- %
9 39 3%311-16311-16-3-16

» 3% 3*4 3*4+ %
43 2*4 2*4 2*4- %

9 57 2*4 2 9-16 2*4
8 57 3% 3% 3V,
5 31 10% 10% 10*4+ %
4 3 3% 3’A 3%

57 10% 10 10 , - *4
9 2 1 I I

12 6 % *4 *4
4 4 2*4 2% 2*4
10125 4*4 3*445-16-3-16

20 I 11*4 11*4 11*4- %
3 4 24 XV. 24 + % 

3x1® 51% 51% il’»- % 
31 5-16 5-16 5-16+1-16

2 47 7 6*4 6*4- %
6 76 1% 1*4 1*4
2IX 5% 5% 5%+ %
3 5 3% 3 3 - %

7 13-16 V. *1-1-16
4 5 5% 4% 4*»- %

5 Va Va Va+l-16
II 10 4% 4% 4%
9 B 3% 3 ?»
4 I 12*4 12V. l2Va- %
4 J 6 6 6 + %

45 22 20 l9Va 19*4+ % 
7 3% 3% 3%

PirMord 
PA» M 
Pro Alan 
Pym Iw 
ScHwir C
jontjo»
Scu ParÇ i. I x- r. .jOMivon
Sondr
Scp/ttv
Sfarl Pr*s” Vta

Total pf 
Twin Far 
U Go,
X Ata,
Un POy 
US FHl 
US Nat P,

«t 
VotIx 
Woo 
VIN Cp 
Vide Inc 
Wadobt 
Wamoco 
Wedot,
Wedby 
WHdr O 
Work Wr

1% 1%
8 8*4+ %?» ?/. ru

i% i% i%- % 
1*4 1*4 1*4- %
2 2 2

21 I 1%
% 1*4

I 2
8 7 

6
4 5

22 11-16 11-16 II-I6+I-I6
5 3 B% 23% X%- %

II 140 16% 15% I5%- % 
10 37 X» 6*4 7 - Va 
lllll 11% IO*. ll%+V, 

IX I - 13*1 13% I3%- %
14 IV. 1% l*»+ %

3 I 5% 5% 5*4- %
4 40 X» 6% X»+ % 
4 60 2*4 2% ?»+ %
8 29 ?» 5 ?»+ %
6 7 12*1 12% I2%+ %
4 5 2 2 2 + %

10 1*4 1% 1%
14 180 33% 32*4 32*.- *4 
6 3 7*4 7*4 7*4- %
3 8 2% 2% 2%- % 

56 5 5*4 ?» 5*4+ % 
7 12 11% 12

3 74 4*4 4% 4Vi- % 
12 I 8*4 8% ?»- % 
SIX 3% ?» 3%+l-li

2 3% ?» ?»+ % 
6 91 6% 5% 6%
4 75 ?» 3 3 - %
î X 2% 2*4 2*.- Va

6 % % %
10 1% 1*4 1*4- V.

5 13 2% 1% 2%+ *4
4 2 5% S>/4 5V.+ %6 9 ru ru ru- %
9 929-16 2%29-l6+l-l6 

10 96 3% 5*4 5%
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1,830,000 actions.

bourse 
de montréal

Cours tronwpit 
pur lo P rot *o Conodionno 

Titros VoiHoft Moût tus Form. CSong.

Premier groupe 
d industries

5mA NS 
kng CN
ta Mm

Chryidr

5650 s»*; 91 9% - % Dot Star#
51® 512% 12V 12% 0 Taxtta
4231 $20% 20% 20% + % Ûnmtar

IX 528% 21% 28% - 54 Fol N<k
283 529 2« 29 - % Fin Cad

2370 $!7H 1?» 1?» + % Gnratar l
III $17 17 17 + % GJ Cm

7574 $14+4 I4! , 14% -'% MoH a
2410 $39*4 39% 39*4 - % Houe A
18® 14*4 15 Horn 8
16® $16 16 16 HuOT loy o
650 514% 14% 14%

+ Î+4
H lay Ce

IX 56% 6% 6V» H«ky OH
5321 546% 46 • 46h + % IAC
«X 529 28*. 28*4 + % lmp 0 o
3® $52 52 52 hnoiro A
350 $13’, l?b 13% Int Nu* a

2060 315 3c; JX -10 W Nrf h
3® 735 5 2X IU ta

2X3 $3 12% 13 + % htpr Pv
5® 57 7 7 «X» 0
IX XO 350 350 Kon«r w

'3® 465 455 455 labo* a
3® 1" II II - % Ml Ud
350 fis IJ 1) +1 MmOTn»
K» $19% If, ifb Mou Fr

73® $7 6*4 7 MEPC
30® 490 <80 490 Micrtyvt
M3 «X% 25% »% AAt<#v A
7® $lf. 19 19 - % Mitch 8
IX il?» 1? IT4 ♦ % Mlw Wr

4030 $9% r a 9% - % Maya
4P® 5'4'x 14’ 14% Nror 0

4® $29 4 n 4 29 % - % N« CH G
'3® 5*3 42*4 42*4 - % N Eta

4175 516% 16 16 N Eta • b
404 2» 330 730 +J Odvovm A

3400 3*0 380 385 P« Pot
DO S»>4 f ) 9», + % •mor

i960 127, 27 27% - *4 Pm Otaor

Comodor 
Cm Sa+
C Tort 
Copind

Crom PL
Don. POT

2» 325 325 3M
io7o s» a a
5® JX 2X 2® -5 
MO 325 325 B5 +H

10® $lf% 11% 11*4+ *4 
24® 525% 25 23%

4» $24% 24*4 24*4 
2X 518 18 II + %

>9» $6*a 6% 6Va 
26*5 520% 20 20

717 52X» 26*1 26*.-IV. 
600 175 175 IX -5 

I0H SIX» 17% 17*1 
12® $28% X+a »% + Va 
75® 521’» 20% B", + % 
7X 522*1 2?» 2?»-l 
700 521 21 21 -1%

10® $15% 15*4 15%
25® 515% 15% 15",

710 «15% I?» 15% - % 
14» $19% 105b 19%

18376 «X 26*4 27 + *4 
IX 528’» 28% 28%

10145 SX*. 23% 23% - v. 
2® SX’4 23% X%- %

41» 511% 11% ll%- *k 
3'0 SlIVa 14*1 14%
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Volume dos transactions: 555,719 actions. 
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WP6N1PEG (PC) — Cota dr l u 6 km* en 
morevxe uns co. ne 6 lo Boula da, menue, 
pranura de Waeupa

Cartratt pou 4® mai
Ota Haut la, 061. 

17690 176® 17660 
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184 30 183.30 
188 808 188®

IB 50
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191 80»

Avril ! 176.00 
Jurl 179 90 
Ob. 183 30
Juw, 188®
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HongAong tank.
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74 510 FF o la •
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! 174»
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1747$

k kia 15 625 
4 d u d m kilo a enta 
i 24.650 8 d b nopafam

la, ttmuaüu, OT amt at 4X tagob (rua, 
500| atjO^XtagHtoa («o* iflai « ot 
tataW 15 vW.OXll cm», 19,100 OX S 

La pu« 4tab 4 $176 21 I on ata, 517» 25

Tendance des prix
NEW YORK (PA) - L in­

dice des prix de gros de 35 
produits de base calculé par 
la Presse Associée a monté 
hier de 0.15 de point à 347.87.

momaes
.étrangères
MONTREAL (PO - Voici les 

(aux des devises tels que fournis 
par la Banque de Montréal, lues 
cotes sont en monnaie cana­
dienne:

Afrique du Sud (rand) 1 4850
Allemagne rmarki 4320
Australie (dollar) 13550
Autriche (schilling) 0(103
Belgique (franc convert.) 0288 
Bermudes (dollar) 1.01
Brésil (cruzeiro) 1:109
Bulgarie (lev) 10396
CmneOuam 5650
Danemark (coutonnel 1830
Espagne (peseta) 0181
Etats-Unis idollar) 10045
France ( franc) 2350
Hongrie (forint) ‘ 0418
Inde (roupie) 1235
Italie (lire) 001610
Japon (yen) 003480
Mexique (pesa) 0815
Norvège (couronne) 3015
Pays Bas (florin) .4170
Pologne (zloty) 0500
Portugal (escudo) 0414
Roumanie (leu) 2014
Roy Uni (livre sterling) 2 42 
Suède (couronne) 2535
Suisse (franc) 4030
Tchëcoslova.(couronne) 1900 
Venezuela (holivar libre) .2339 
Yougoslavie (dinar) oôki
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Un nouvel assouplissement du crédit est 
à prévoir au cours des prochains mois

par Marcel BOLTIN
•

Même si les taux d'intérêt ont marqué des baisses 
importantes en janvier, à l'exception du taux des prêts 
hypothécaires et du taux des prêts à la consommation, 
la tendance à la baisse du loyer de largent est loin 
d être enrayée et il y a tout lieu de prévoir un nouvel 
assoùplissement du crédit au cours des prochains 
mois.

Il ne faut pas écarter à la légère la possibilité 
d une réduction du taux d’escompte de la Banque du 
Canada en fin de semaine. Le taux d intérêt de la 
banque centrale, qui représente le taux qui s'applique 
aux rares avances qu elle consent aux banques à 
charte et autres institutions financières, pourrait bien 
descendre à 7% pour cent, comparativement au niveau 
actuel de 8V«.

Si cette prédiction se matérialise, ce sera le 
douzième ajustement du taux d’escompte depuis la fin 
d octobre 1971. A cette époque, le taux s'établissait à 
4% p c. Celui-ci a été fixé par la suite à 5V« p.c. le 9 
avril 1973, à 5% p.c. le 14 mai 1973, à 6V« p.c le 11 juin 
1973, à 6% p.c. le 7 août 1973, à 7V« p.c. le 13 septembre 
1973, à 8V« p.c. le 15 avril 1974. à 8% le 13 mai 1974, à 9V« 
p.c. le 24 juillet 1974.

Le mouvement de hausse a été interrompu le 18 
novembre dernier alors que le taux de la Banque du 
Canada a été fixé à 8% p.c. Un nouvel ajustement à la 
baisse est survenu le'13 janvier 1975 alors que le taux
est descendu à 8V« p.c.

•

Crédit facile

L évolution de la conjoncture caractérisée par un 
net ralentissement de l’économie canadienne, incitera 
sans doute les autorités monétaires à adopter une 
politique encore plus libérale en matière de crédit

La situation économique a changé pour la peine 
depuis le mois de novembre. Dans son discours du 
budget le 18 novembre dernier, le ministre des 
Finances Turner avait estimé à quatre pour cent la 
progression réelle de l'économie canadienne en 1975.

Face à la détérioration de la situation, Ottawa a dû 
réviser son estimation et prévoit maintenant une 
hausse de 2 a 3 pour cent du PNB, ce qui contribue à 
réduire la marge avec les projections privées qui, elles 
aussi, ont été passablementmodifiées. Par exemple, la 
Banque de Montréal prévoit maintenant que la

production nationale brute, c'est-à-dire l'ensemble des 
biens et services produits, n augmentera cette année 
que d'un pour cent, en éliminant la hausse des prix

Par ailleurs, la demande de fonds auprès du 
système bancaire a encore diminué au cours de la 
semaine finissant le 29 janvier 1975, la période pour 
laquelle on possède les données les plus complètes.

Sait-on que les prêts généraux en cours représen­
taient à cette date $34,814,000,000 soit une diminution 
de $109,000,000 par rapport au total de la semaine 
précédente? Cette baisse fait suite à un recul de 
$136,000,000 la semaine précédente. On se trouve 
toutefois en présence d'une augmentation de 
$5.478,000,000 à comparer au volume enregistré pour la 
période correspondante de 1 an dernier.

Baisse du prime’ rate

Le taux préférentiel des banques à charte qui est 
actuellement de 9.50 pour cent pourrait descendre à 9 
P c dans un avenir rapproché. Le taux préférentiel ou 
taux de base sert à déterminer les autres taux 
d intérêt. Par exemple, les taux sur les crédits aux 
entreprises sont fixés généralement au taux de base

le monde
de la finance

plus un pour cent. Le taux de base, comme tel, est 
réservé par les banques à leurs meilleurs clients, en 
I occurrence les entreprises qui jouissent de la plus 
haute cote de crédit.

La situation est quelque peu différente sur le 
marché des capitaux à long terme, où la forte demande 
de fonds risque d interrompre la récente baisse des 
taux d intérêt Un facteur susceptible d agir en sens 
contraire, c est la nouvelle indiquant une baisse des 
pnx de gros et des prix de vente dans l'industrie en 
décembre, ce qui pourrait signifier que 1 inflation 
ralentit dans notre pays

L inflation s'essouffle également à travers le 
monde comme vient de l’annoncer un rapport de 
1 Organisation de coopération et de développement 
économique (OCDE). Pour la première fois en un an, 
note le rapport, le rythme d'inflation s’est ralenti au 
cours des dernières semaines de 1974. En revanche, la 
situation est moins brillante pour l’ensemble de 
l’année. L'Allemagne fédérale a obtenu la meilleure 
marque avec un taux d inflation de 7 pour cent contre 
6 9 p c. en 1973. Les Etats-Unis ont connu un taux de 11 
p.c contre 6.2 p.c. La position du Canada est assez 
enviable avec un taux de 10.7 p.c. contre 7.6 en '73.

l/lron Ore a subi des pertes de $48 millions en 1974
par Gilles OLELLET 
du bureau du Soleil

SEPT-ILES — La compa­
gnie Iron Ore du Canada 
déclare une perte totale de 
$48,317,000 en 1974, compara­

tivement à des gains 
$11,324.000 en 1973.

de

Les pertes subies au cours 
du quatrième trimestre, soit 
$5,801,000, ont cependant été 
plus basses que celles qui 
ont été enregistrées dans

chacun des trois trimestres 
de l'année écoulée.

Iron Ore attribue ces per­
tes "aux taux inférieurs de 
production aux usines d'enri­
chissement de la compagnie 
à Sept-IIes et à Labrador

City." Si les pertes sont plus 
basses durant le dernier tri­
mestre, c’est que "la compa­
gnie fut à même de surmon­
ter plusieurs difficultés d’ex­
ploitation."

La compagnie minière qui

opère des usines à Sept-IIes, 
à Labrador City et à Scheffer­
ville, s’attend à ce que ces 
améliorations se poursuivent 
en 1975. Les problèmes sé­
rieux que rencontrent la 
compagnie demeurent un 
roulement élevé de la main

Profits de $31.9 millions de Price
Le bénéfice net de la Com­

pagnie Price Limitée s'est 
élevé en 1974 à $31 9 millions, 
soit $3 22 1 action ordinaire, 
après déduction des dividen­
des sur left actions privilé­
giées, comparativement à 
$7.8 millions ou 78 cents 
l'action ordinaire en 1973.

Les produits forestiers ont 
rapporté $2.93 par action en 
1974, en comparaisom de 64 
centa par action en 1973. Les 
mines ont rapporté 27 cents 
par action l’an dernier, au 
regard de 8 cents l’action 
1 année précédente.

Le profit d'exploitation a 
été de $3.20 en 1974, compa­
rativement à 72 cents en 1973.

Les ventes de Price se sont 
chiffrées l'an dernier par 
$320 millions. Les ventes 
de?a?ier journal, de papier 
kraft de cartons, de papier 
d impression à base de pâte 
mécaiique, ainsi que celles 
des produits de transforma­
tion et de revente ont toutes 
atteint de nouveaux sommets.

P. oduct ion record 
de la Crown Lifo

Le chiffre des nouvelles 
assurances-vie atteint en 
1974 par la Compagnie d As­
surance-vie Crown Life a dé­
passé 3.S3 milliards de dol­
lars, soit un nouveau sommet 
pour elle. Il s agit là d une 
progression de 5% par ra- 
p?ort à sa production totale 
de 336 milliards en 1973 qui 
constituait un record parmi 
les compagnies canadiennes 
d'assurance-vie.

Un gain de 21% en nou­
velles assurances-vie et ren­
tes individuelles a?orté la 
production à 1.6 milliard de 
dollars. Am chapitré des con­
trats collectifs, la vente a 
diminué de 6% pour tomber à 
1.9 milliard, résultat très sa­
tisfaisant face à l’assurance 
collective record de 1973.

L'augmentation du porte­
feuille des assurances-vie et 
des rentes en vigueur a 
dé?assé les 3.0 milliards de 
dollars?our atteindre 17.3 
milliards, c’est-à-dire un gain 
de 21% sur 1973.

La Canadien Pacifique 
a fait $4$ million 
de profits de plus

MONTREAL (PC) - Le Ca­
nadien Pacifique a annoncé à 
Montréal que son bénéfice 
net pour l'ensemble de ses 
opérations a été l'an dernier 
de $187 millions, soit de $65 
millions de plus qu’en 1973, 
mais qu’il y a eu baisse l'an 
dernier dans son bénéfice 
net pour son service aérien 
et pour son service de télé­
communications. C.P. Rail, le 
service maritime et le service 
de camionnage enregistrent 
des hausses. Il en est de 
même de CP Investments.
Ventes accrues 
d American Motors 
(Canada) en janvier

BRAMPTON (PO - La so- 
ciété American Motors Cana­
da Ltd. a annoncé hier que le 
volume de ses ventes d aufh-

mobiles .pour le mois de 
janvier est le deuxième plus 
élevé qu elle ait affiché.

Les ventes au détail ont 
totalisé 2,351 unités en jan­
vier, contre 2,941 en janvier 
1974.

Les ventes de véhicules 
tous terrains ont atteint 303 
unités, en baisse légèremen- 
t?ar rapport au chiffre record 
de 315 unités de l'année 
dernière. '

Un porte-parole de la so­
ciété a souligné que le volu­
me des ventes s’était redres­
sé considérablement depuis 
1 annonce des rabais de $1200 
et de $600 sur le prix des 
nouveaux modèles. Ces ra­
bais, annoncés le 21 janvier, 
resteront en vigueur jus­
qu au 28 février. Un peu plus 
tôt dans le. courant de la 
semaine, les chiffres publiés 
par les trois autres grands 
constructeurs canadiens — 
Général Motors of Canada, 
Ford Motor Co. of Canada et 
Chrysler Canada — avaient 
indiqué une baisse de 17 
pour cent des vemtes par 
rapport à la période corres­
pondante de 1974.

Ventes et profits accrus 
d Imasco Limitée

MONTREAL (PC) — Imasco 
Limitée a rapporté hier des 
bénéfices nets de $30,805,000 
soit $345 par action en 1974, 
comparativement à

Stabilité relative de 
la Bourse de New York

NEW YORK (AFP AP) — Le 
marché a été indécis hier, à 
Wall Street, où l'indice des 
valeurs industrielles a ter­
miné sans grand changement 
par rapport à la veille, à 
t issue d'une journée peu 
active à comparer aux forts 
volumes de transactions des 
dernières semaines. L’indice 
des valeurs industrielles a 
clôturé en recul de moins de 
un point. Une vague de ven­
tes avait sensiblement fait 
descendre l’indice au cours 
de ia matinée. Les investis­
seurs ont d'abord réagi aux 
déclarations du secrétaire au 
Trésor, M. William Simon, 
selon lequel les taux d’inté­
rêt aux Etats-Unis pourraient 
cesser de baisser prochaine­
ment, déclarations qui la 
veille avaient fait sensible­
ment remonter les taux de 
l argent à court terme. Cette 
tendance s’est cependant 
renversée hier. L'indice Dow 
Jones a cédé 0.79 de point à 
707 80 et le virement a été de 
16,470,000 actions.

MONTREAL (PC) - La cote 
a fléchi durant ta majeure 
partie de la séance hier à la 
Bourse de Montréal et elle a 
repris de la vigueur peu de 
temps avant la fermeture. 
Elle a été aiguillonnée dans 
l après-midi par la nouvelle 
que la Réserve fédérale aux 
Etats-Unis venait d’interve­
nir sur les marchés de l'ar­
gent à New York pour faire 
baisser les taux d'intérêt du 
court terme Le virement a 
été 555,719 actions

TORONTO (PO — Un.- cer­
taine reprise s’est manifestée 
dans les dernières minutes 
de la séance hier à la Bourse 
de Toronto, mais elle n'a pas

J *

été suffisamment forte pour 
empêcher ce marché de fer­
mer considérablement à 1» 
baisse, une baisse qui avait 
commencé à la fin de la 
semaine dernière. Le vire­
ment a été de 1,980,000 
actions.

TRANS MOUNTAIN 
PIPE UNE 
COMPANY LTD.
Avw de Dividende No 53

Avis est par la présente 
donné qu un dividende de 
trente cents (30>) par action a 
été déclaré pour le trimestre 
se terminant le 31e jour de 
mars 1975, remboursable le 
31 mars 1975. aux actionnai­
res inscrits à la fermeture 
des livres le 5e jour de mars 
1975
Par Ordre du Conseil,

G. A. Irving, 
Secrétaire.

^ Aide financière ^ 
aux entreprises

JEUDI 13 FEVRIER

M. Georges Auger
sera au

MOTEL LE PROVENCE
de

THETF0RD MINES 
TEL: 4234246

M. Jean Bigaouetfe
sera au

MOTEL ARNOLD
dm

ST-GE0RGE5 (Bce) 
TEL: 228-5558

V

$28,036,000 ou $2.8$ par ac­
tion en 1973.

Les ventes de la compagnie

1 an dernier se sont élevées à 
$824.525.000 soit 15 pour cent 
de plus qu en 1973, indique 
le rapport.

d'oeuvre et une insuffisance 
marquée de personnel qua­
lifié.

Même si le bref commu­
niqué de la compagnie n'en 
fait pas état, il y a lieu de 
croire que les problèmes de 
l'usine de boulettage, à Sept- 
IIes, sont parmi les principa­
les causes de ces pertes.

Ainsi, dans une entrevue 
excluMve au SOLEIL, au mi­
lieu de mars dernier, le di­
recteur-général de l'Iron 
Ore, M. Jack Layden expli­
quait que l’usine de bouletta­
ge avait déjà engouffré des

millions de dollars et que des 
solutions étaient recherchées 
pour mettre un terme à ces 
problèmes.

Des difficultés d'ordre mé­
canique ont surgi à cette 
usine de boulettage lors de 
l'application à l'usine des 
essais fait en laboratoire et à 
l'usine-piiote. Au printemps 
dernier. l'Iron Ore ne produi­
sait que 5,000 tonnes de bou­
lettes par jour alors qu'elle 
devait en produire 18,400. Il 
appert que de nettes amélio­
rations ont été apportées 
pour corriger cette situation.

Par ailleurs, rappelons que 
le contrat de travail des 6,000 
travailleurs de l'Iron Ore se 
terminera le 28 février. Les 
métallos et la compagnie 
poursuivent en ce moment 
d'intenses négociations pour 
le renouvellement du contrat 
de travail.

C'est la section locale de 
Labrador City, principal cen­
tre de production de l’Iron 
Ore, qui subira les pressions 
syndicales pour la négocia­
tion de 1975 dans tout le 
secteur des mines de la Côte- 
Nord.

925 chemin Soint-louiv Quebec 6e. Gl$ ICI. 681-634)
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Les ressources humaines: 

important Acteur de succès pour la Sun Life.
L'année 1974 a été pour Sun Life du 

Canada une excellente période de croissance. 
Son portefeuille d’assuranre-vie a été porté à 
$25^2 milliards. Le revenu-primes a atteint 
$457 millions.

Les souscriptions d'assurance-vie se sont 
élevées à plus de $2 milliards d’individuelle et à 
$1 milliard de Collective—une forte augmenta­
tion sur l’année précédente. Ces résultats

témoignent de la bonne formation de nos agents 
et de notre personnel, de même que de leurs 
efforts consacrés à la clientèle. *

Les résultats financiers de l’exercice ont été 
très bons—grâce encore à nos gens. Leurs efforts 
ont permis à la Compagnie de contrôler les prix, 
d’améliorer la productivité et de profiter des 
taux d’intérêt élevés qui ont eu cours tout le long 
de l’exercice, pour augmenter les gains d intérêt.

Vingt-cinq années de croissance 1949 1974
Total des sommes versées aux assurés 
et aux bénéficiaires $ Il4.799,000 $ 394,083,000
Y compris les participations aux assurés $ 16.088,000 $ 84,687,000
Actif au 31 décembre $1.527.516.000 $4.329',866,000
Taux d intérêt réalisé-Brut 348% 721%
Revenu total $ 238,856,000 $ 851,780,000

StnLife
DU CANADA

Pour bâtir l’avenir.

/
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Québecair veut qu'Air Canada arrête sa concurrence 
directe et nocive envers les transporteurs régionaux

*»r Bock DESGAGNE
Exprimant son inquiétude 

quant i l'avenir et à l'expan­
sion normale de Québecair, 
le président de cette société, 
M Lionel Chevrier, demande 
au ministère fédéral des 
Transports d'intervenir au­
près d’Air Canada pour que 
l’entreprise nationale cesse 
sa concurrence directe et 
nocive aux transporteurs ré­
gionaux, tant sur le plan des 
services intérieurs que des 
vols nolisés et des routes 
transfrontalières.

Le président de Québecair, 
qui parlait devant le club 
Rotary de Québec, hier, ré­
clame, par ailleurs, une redé­
finition précise du rôle des 
transporteurs régionaux, 
plus conforme k leurs voca­
tions distinctes.

Québecair souhaite encore 
desservir la liaison sans es­
cale Québec-New York, assu­
rée par Air Canada, depuis 
deux mois environ, et reven­
dique l'exclusivité pour le 
service Montréal-Sept-Ues, 
que la société nationale don­
ne parallèlement.

De plus, Québecair estime 
qu'il est urgent pour le gou­
vernement fédéral de définir 
les critères d'attribution de 
routes transfrontalières aux 
transporteurs régionaux, rou­
tes sans lesquelles ceux-ci 
sont menacés d'asphyxie.

Enfin, le président de Qué­
becair veut que les droits 
chèrement acquis des trans­
porteurs régionaux cana­
diens, en ce qui a trait au 
nolisement, soient protégés 
plus adéquatement contre 
l'invasion des transporteurs 
américains et contre les poli­
tiques d’obstruction d'Air 
Canada.

Hausse de tarifs

"Ces mesures sont primor­
diales pour le développe­
ment de Québecair, son ex­
pansion future en dépend, et 
si l’on veut qu'elle joue plei­
nement son rôle de transpor­
teur régional et qu'elle conti­
nue, à l'avenir, de contribuer 
au progrès économique et 
social de notre province, il 
faut lui en donner les 
moyens", soutient H. Che­
vrier.

Confinée dans les limites 
étroites de son territoire ac­
tuel, qu'elle ne peut desser­
vir exclusivement et complè­
tement, face à une concur­
rence des compagnies aé­
riennes américaines qui va 
devenir impitoyable dans le 
champs des vols nolisés, et 
sans accès aux lignes régu­
lières vers les Etats-Unis, 
"Québecair ne peut se per­
mettre d'attendre un miracle 
en se croisant les bras”, 
lance M. Chevrier.

Cette situation, si elle per­
siste, pourrait conduire les 
transporteurs à réajuster 
leurs tarifs, prévoit le prési­
dent de Québecair, indiquant 
que le trafic régulier a connu 
un pourcentage le plus bas 
jamais enregistré, en 1974, 
avec une augmentation de 
seulement S pour cent dans 
toute l'aviation civile inter­
nationale, par suite du ralen­
tissement de l'économie, des 
coûts inflationnistes et des 
contraintes budgétaires.

Sur l’Atlantique nord, le 
nombre de passagers des ser­
vices réguliers a baissé de 
8% environ et de 30% pour les 
services nolisés, et le nombre 
des vols a diminué de 12%.
A plus tard, les réacteurs...

Les transporteurs régio­
naux n'ont recueilli que des 
miettes dans les échanges 
bilatéraux établis entre le 
Canada et les Etats-Unis: 
deux routes sur 13 allouées 
au Canada, contre 24 pour les 
Etats-Unis. Cette situation 
est au détriment du Canada, 
qui se trouve ainsi à négocier 
en position de faiblesse, esti­
me le président de Québe­
cair. Et, encore, les routes 
des transporteurs nationaux 
et régionaux du Canada sont, 
dans bien des cas, doublées 
par des lignes accordées à 
des sociétés américaines, qui 
peuvent devancer les socié­
tés canadiennes dans l'éta­
blissement de ces services.

La permission accordée 
aux transporteurs américains 
d'accéder am marché des 
nolisements va entraîner ra­
pidement des pertes de plu­
sieurs millions de dollars, 
dans les revenus de Québe­
cair, affirme M. Chevrier. Les 
compagnies américaines 
pourront prendre le quart du 
marché des transporteurs ré­
gionaux canadiens, d'ici 
1978, marché qui a été déve­
loppé par les régionaux, à 
des coûts importants, et dont 
tous les passagers sont cana­
diens.

Cette menace de perte de 
revenus très sensible forcera 
Québecair à reporter k plus 
tard un programme visant à 
desservir son réseau avec des 
avions à réaction unique­
ment, conclut M. Chevrier, 
sur ce point.
La lettre et l'esprit

M. Chevrier déplore le fait 
que la politique fédérale éta­
blie en 1966 et 1969, et déter­
minant les droits des compa­
gnies aériennes dont le rôle 
des transporteurs dans le 
domaine des voyages nolisés, 
n’a pas toujours été suivie k 
la lettre. Cette politique est 
devenue un frein de croissan­
ce des entreprises, le trans­
fert des routes s’étant fait k 
l'avantage des sociétés natio­
nales et le cadre de dévelop­
pement des compagnies étant

devenu un cadre de con­
traintes.

L'exemple le plus flagrant 
de ces politiques néfastes 
aux régionaux, selon M. Che­
vrier, c’est la récente entente 
bilatérale Canada-Etats-Unis 
sur le transport aérien (Paci­
fic Western Airlines, Tran­
sair, Nordair, Québecair et 
Eastern Provincial Airways) 
n'ont jamais été invités à 
prendre part

Les efforts des négocia­
teurs canadiens, quoique très 
louables, furent dominés par 
l'intérêt particulier d'Air Ca­
nada plutôt que par l’intérêt 
général de l'aviation, sans 
parler de l'intérêt réel de 
tous les voyageurs et travail­
leurs de l'industrie de l’avia­
tion canadiens, note M. Che­
vrier.
Manqte de civisme

Québecair a appris récem­
ment qu'Air Canada avait 
entrepris des démarches au­
près des autorités américai­
nes, plus précisément le Civil 
Aeronautics Board, pour 
s'opposer énergiquement i 
tout assouplissement des rè­
gles de nolisement aux Etats- 
Unis qui seraient k l’avanta­
ge des transporteurs régio­
naux omme Québecair.

La clientèle de 
Québecair a monté
de 35% à Québec 
l'an dernier

La clientèle de Québecair a 
fait une montée vertigineuse 
de 35%. au cours de 1974, à 
Québec.

Les statistiques montrent, 
en effet, que le nombre de 
passagers transportés par les 
appareils de cette société, à 
destination ou en partance 
de la capitale provinciale, a 
atteint 133,388, comparative­
ment à 98,544 en 1973.

L'an dernier, 64.164 person­
nes ont quitté Québec sur les 
ailes de Québecair, soit 33% 
de plus que les 48,147 passa­
gers de l’année précédente, 
alors que 68,624 voyageurs 
sont descendus à l'aéroport 
de Québec, comparativement 
i 50.397 en 1973, soit une 
hausse de 36%.

On note aussi des augmen­
tations sur plusieurs liaisons 
du réseau de Québecair. Ain­
si, entre Québec et Chicouti­
mi. la hausse a été de 63%; de 
27% sur Québec-Baie- 
Comeau; de 20% à Mont-Joli; 
de 4% à Sept Iles, et de 27% 
sur la ligne Québec- 
Montréal.

Les faits saillants de 
l’année furent l'acquisition 
d'un Boeing 727 et de deux 
Boeing 707, l'achat de la 
compagnie Air Gaspê. l'ou­
verture de nouvelles lignes 
vers Rouyn. UJ-2, Gaspé et 
les Hep de la Madeleine.

Le nombre de passagers du 
réseau intérieur a augmenté 
de 12.5% en 1974, atteignant 
466.000, comparativement k 
414.000 en 1973.

Québecair a transporté 
70,000 passagers sur ses vols 
nolisés, soit 3,000 de plus que 
l'année précédente.

Dans l’ensemble, Québe­
cair a donc transporté 536,000 
personnes en 1974, soit 57,000 
de plus qu’en 1973.

Un million en 1975

Québecair est en voie de 
devenir un des plus impor­
tants transporteurs régio­
naux du pays. Le nombre de 
passagers, de 273.000 en 1973, 
a dépassé le demi-million en 
1974, et les dirigeants de la 
société prévoient atteindre le 
million cette année, en des­
servant le réseau régulier et 
les vols nolisés de fin de 
semaine vers le Sud.

La plus récente acquisition 
de la compagnie, pour ren­
contrer cette demande, est 
un quadriréacteur Boeing 
707 et la location d'un deu­
xième appareil du même ty­
pe. portant k dix le nombre 
d'appareils de la flotte, com­
posée déjà d’un Boeing 727, 
de trois 3AC-111, et de qua­
tre r-27.

M. Chevrier décrit cette 
atitude comme un manque de 
civisme inexcusable de la 
part d'une entreprise natio­
nale qui n'hésite pas à faire 
appel à un organisme d'un 
gouvernement étranger pour 
causer du tort et freiner le 
développement d'entreprises 
canadiennes, appartenant à 
des Canadiens et procurant 
de l'emploi à des Canadiens.
New York et Sept-Iles

Enfin, le président de Qué­
becair dénonce la concurren­
ce farouche qu'Air Canada 
livre au transporteur régio­
nal québécois, en s'accapa­
rant des liaisons directes ou 
sans escales entre Montréal 
et Sept-Iles et entre Québec 
et New York.

Depuis cinq, ans, Québe­
cair réclamait la ligne de 
New York, pour relier tout 
l'Est du Québec à cette ville 
américaine.

Par ailleurs, le service 
Montréal Québec-Sept-Ues 
ne représente qu'un de­
mi Pour cent du marché d'Air 
Canada, alors qu'elle compte 
comme un marché majeur (15 
pour cent) pour Québecair, 
qui effectue le double des 
vols, soit 27, chaque semaine, 
vers la côte-Nord.
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Le Boeing 707 de Québecoir viendrait, prochainement, à Québec, même si les pistes ne sont pas encore tout à fait odéquates pour 
recevoir régulièrement un tel appareil. L’escale de courtoisie est prévue pour la fin de février ou le début de mars, et le public 
pourra visiter le quadriréacteur.

CARRIERES et PROFESSIONS
L-

CAISSIERES
Travail dans poste d’esse 
ce. Pour libre-service 
Ste-Foy.

Téléphoner à:

661-7771

Recherchons

ASSISTANT-COMPTABLE8 PERSONNES
Temps plein, temps partiel. 
Saloire a boni intéressants. 
Résident» rive-sud settlement.

FONCTIONS: Etablir tes coûts de fabrication, tenir b comptabilité 
générale, b paie, prépara la états financiers mensuels.

Auto nécessaire.

Téléphoner 
antra 9h. al 17b, àt

le candidat doit posséda au moins 2 année; d'expérience 
comptable.

Faire demande par écrit à:

833-1739 ou 833-0481 Dépt 7138 - La Soleil

GERANTS DE RESTAURANT
demandés

Personnel ayant pheieurs onnè— d expérience dan» cursm» demandé»l 
pour travail d* gérance. Un entrainement fera donné aux personnes 
eyceé les qualités requises pour remplir le poste.
Pair plus de renseignent», prière d'appeler au tunéro:

522-4053
et demander te directeir du personnel

FEMMES OU FILLES
demandées

Compagnie Zellers offre emplois avec salaire et bénéfices pour 
futures gérantes de personnel. Les candidates doivent accepter 
transferts.
Pour Informations: Mme Desrochers,

ZELLERS,
Place Fleur da Lys, Québec 
Tél.t S29-0271

AVISEUR DE SERVICE
demandé

Pour concessionnaire GM 25 ans et plus, marié, honnête, 
ambitieux avec expérience en mécanique automobile.
Saloire selon qualifications, avantages sociaux, assurance- 
groupe, bénéfices marginaux, vacances.

Demandez M. Jacques Lecomte
/CHEVROLET 

/OL OSMOB/L£r'
60 sud, Dorchester

RAYONIER QUEBEC INC.
Un nouveau complexe de $200 millions de pôte A 
dissoudre, situé à Port-Cartier (près de Sept-Iles) offre la 
position suivante:

ELECTRICIENS
Technicien en électrodynamique ou en électronique avec un 
minimum de 5 ans d'expérience dans un service d'entretien 
d’usine.
Taux horaire. Classe A................ . ............................. $7.16
Toux horaire. Classe A-2............................................$8.01
Les personnes expérimentées doivent foire parvenir leur 
curriculum vitae en ayant soin d'indiquer le poste sollicité 
à:

U
RAYONIER QUEBEC INC., 
Superviseur de l'embauche - usine 
C.P. 3,000,
PORT-CARTIER, QUE. GOG 2J0.

LE PAVILLON CHARLEROI-BOYER INC.
A MONTREAL-NORD

Cartrn d'accueS de Béndnptntian pour enfants de S è 11 
novens, présenta* des «répileptiques, débiles légers ou moyens, présentant 

a MTogrartan ioucm

troubles

A) Ergothérapeute
Exigences: — Baocafawéat és Sciences (B.&.) ergothérapie

(U. Montrée/)
— Bocaéouért és Sciences de lo Santé (ergothérapie)

(U. laval)
— Bachelor of ouumutiontd therapy (B Ooc Ther )

(U. McGJI) S sa
■— Expérnnn* pmlinenfe 

Saloir»: Solon les normot qui prévdor*.
B) Spécialiste en éducation physique.
Exigences: — Mottriee en Education Physique ou l équivdent.

“ Expérience pertinente.
Saloir»: Solon let normot qui prévdor*
C) Spécialiste en psychomotricité. .
Exigences: formation pmiestinnnefl» et expérience pert inertes à la

fonction.
Salaire: Selon les nonnes qui prévtdert.

Prière de faire ptevenir «fanante et curriculum vitae event le 20 lévrier 
1975 air

Bureau du fsnéttnsl,
Pavillon Charleroi-Boyer Inc.
4S35 rue Charleroi,
Montréal-Herd, HIM 1T6.

CENTRE DE SERVICES SOCIAUX 
SAGUENAY-LAC-ST-JEAN-CHIBOUGAMAU

RECHERCHE UN

DOCUMENTALISTE-
ARCHIVISTE

Sommaire des responsabilités:
— devra fournir aux praticiens «fa Centre la documentation 

nécessaire à l’exécution de leur tâche et au développement 
de b qualité de leurs actes;

— devra contrôler les entrées et les sixties de volumes, revues et 
documents «Avers;

— établir les contacts avec les libraires, les bibliothèque», etc...
— sera responsable de b conservation des archives au C.S.S.

Exigences:
— diplôme d'études collégiales, option: bibliothéconomie.

Conditions «le travail:
— selon les normes en vigueur dans les établissements relevant 

du Ministère des Affaires Sociales.
Les candidats intéressés devront faire parvenir leur demande 
incluant "curriculum vitae” avait b 20 février 1975 au:

Directeur du personnel.
Centre de Services Sociaux 
Saguonay-lac-St-Joan-Chi bougama u,
399, rua Hôtel-Dieu,
Chicoutimi, P.CL 
Tél.t (418) 545-9408.

MUNICIPALITE DE ST-JEAN-PORT-JOU 
CONCOURS

COMMISSAIRE INDUSTRIEL
le titulaire aura Iss

FONCTIONS:
Relevant de b Commission IndusVietle,
responsabilités xjivantss:
— Preparer un ptugomme annuel d'action inductriefle occampogné 

d'iei budget selcxi b politique artééée pa b Commission 
Industriels.

— Etablir et maintenir des relations arec les industriels, hommes 
d'affaires et commerçant» dont le but de promouvoir le 
développement de l'industrie de l'artisanat et de Sitciter de 
nouveaux investissements industriels et canenencbux dans ce 
domaine.

— Ejqéorsr de nouveaux marchés à t échelle mondiale pour ce genre 
particulier d'industrie.

EXIGENCES:
Avoir acquis uns idds expérience dune le domaine de la promotion
industrielle ou b commercialisation et b promotion de biens et
service! dons l'industrie.
— Posséder une formation en acèniniitrotion des effaira, verte, 

etc...
— Etre aqxble de œmnxmquer efficacement avec les cadres 

supérieixi de l'entreprise privée et des organismes gouvernemen­
taux.

SALAIRE:
Selon eiqiérience et qualifientione.

Toute personne intéressée devra toumeftre un "CurriaAen vitae" au 
soussigné avant 17S.00 le 26 lévrier 1975.

Surge Chies son, secret» ire-trssorie.- 
Municipalité de Sl-Jean-Port-Joti 
Comte de l Islet, PA CA «O 

LL Ce concours est exvert aux hommes et aux femmes.

INFIRMIERES AUTORISEES
LIEU DE TRAVAIL
Sept-Iles
EXIOENCES
Membre en régie de l'O.I.I.Q.
Lo préférence sera accordée à b candidate possédant une 
formation d'hygiéniste ainsi que l'expérience efa travail d'unité 
sanitaire ou de médecine préventive.
PRINCIPALES PONCTIONS
Répondre aux besoins de b population en médecine préventive:
a) hygiène maternelle et infantile (en clinique et à domicile)
b) dépistage des maladies contagieuses
c) clinique» d'immimisations
d) éducation alimentaire et médicale (d'individus et de groupe) 
*) santé scolaire dons les écoles primaires
f) tout «wire travail connexe

TRAITEMENT
Salaire et conditions de travail selon b présente convention 
collective des hôpitaux du Québec

Poiré parvenir votre demande avant b 20 février 1975, au-.

Service du Personnel,
Hôtel-Dieu de Hauterive,
635 bout. Joliet,
Hauterive, Qué.

CAMPUS AIMA

heS&J&é* «lln. régional
53s ru .ocque* <».», «u soguenoy - loc-st-jeon
campus lONOjicsf e^qiipBB 400 rue Mellon. Ar.ida

CamPusu-nicR [ÇÏlHJ *' ,4'8) 5487'9’
tue »p<ipt( Bnm $HH G7S 3H3

Le Collège de St-Félicien du Collège
Régional du Soguenay-Loc-St-Jean requiert
les services d'un

PROFESSEUR A L'EDUCATION PERMANENTE
EXIGENCES:
— Le candidat devra détenir un diplôme de premier 

cycle en sciences humaines, de préférence en 
sociologie.

— Avoir une bonne connaissance des technques 
d'intervention et d’entrevue, ainsi que des questions 
touchant les problèmes sociaux et de sécurité 
sociale.

— Avoir des qualités d'animateur; après, être 
disponible pour voyager.

— Une connaissance du milieu amérindien serait 
souhaitable.

— La permanence du poste est liée à la «Jurée des 
cours.

L* lieu dé travail: Collège Manitou (La Mocoza).
TRAITEMENT:
Selon le décret, tenant lieu «Je convention collective.
Faire parvenir votre curriculum vitae jusqu'au 21 février
1975 inclusivement:

Au: Collège Régional
du $aguanay-Loc-St-Jaan 
o/b Service du personnel 
lit, rue Gilbatt Arvida, F.Q.

En plus de construire des navires, nous fabriquons des turbina « 
altamateurs hydro-électriques, da vragant «le chemin de fer et 
de l'équipement industriel lourd. Nas venta excédât* $100 
millions par an et notre personnel dépasse 3,000, dont 300 
cadres et agents de maîtrise. Nos béréfioa sociaux a compara* 
avantageusement avec ceux da industries en général.

ANALYSTE • ORGANISATION/METHOOES
LE POSTE
le titubé* «fa poste relèvera «fa directeur du Sarvioe da 
l'Informe*que at sera responsable da éluda de systèmes at 
procédés. M verra à faire l'ancjya da méthoda d’opération 
existceita afin d améliora, par b starxfardiiatian, b simplifica­
tion, I élimination, ou b création possible de nouvelles méthodes, 
la opérrtians administrative» de b Compagnie, la titubire du 
poste sera responsable de b diffusion et de b coosAotion da 
systèmes et procédés proposés.

LE CANDIDAT
Le candidat est détenteur d'un diplôme universitaire et possède 
une expérience minimale de Irait années dons b domaine da 
rystémes et procédés reliés à T administration. Il peut 
communiqua à tous la nivenux administratifs et a préférable­
ment été exposé à da opérations mécaiitéet.

LE SALAIRE
Selon la qualifications, entre $15,000 et $20,000.
Toute corxhdotur» sera traitée confidentiellement. Faites parvenir 
le résumé de votre expérience et de vos qualifications, an 
nxSquort votre saloire octuel, ou-.

Direct»r du pgrsonnol administratif,
Marina lndu$*ria limita*,
Soral, Qui
J3P6K .*♦
•

\ '1 v ..U. : ' \
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INFIRMIERE
Pow chaque dm médecine mitoti­
que Débrouillarde. ayant d» 
I initiative mt la sent dm responsa­
bilités. Age maximum: 40 ans.

687-3720

TEMPS PLEIN
Comparée 
de MU au

bureau
Ste-Foy. Ecrira à:

Dép» 7135 
le Soleil

HOPITAL RIVIERE-OES-PRAIRIES
Contre de santé mentait pour enfants et adolescents 

(capacité 700 lits) Affilié à l'Université de Montréal

POSTE I POURVOIR!

DIRECTEUR GENERAL
LE POSTE! dinger et coordonner l'administration de rétablissement dans 
U cadre de tes réglements.
U CANDIDAT!
1er) posséder un dipléme universitaire en administration au l'équivalence 
acquàe par une solide expérience dans ce domaine:
3e) avoir lait preuve ds succès dans des Unctions administratives

3e)^im» experience sn milieu psychiatrique if oit souhoitabb.

Traitement et avantages sociaux soion les normes reconnues par le 
Ministère des Affaires Sociales.
Prière d’odwmr offre de services et curriculum vitae avant le 15 mors 
1975. A: Présidente du Conseil d Administration

Hôpital Rmere-det-Friines 
T2» est, boulevard Sotiin, Montréal, Québec.

C00RD0NNATEUR(TRICE) EN 
NURSING COMMUNAUTAIRE

(Infirmière principale)
LIEU DI TRAVAIL!
Hauterive
EXIOINCIS:
Infirmier(ère) autorisée) avec maîtrise en hygiène publique ou maîtrise en 
éducation du nursing, 
ou
Infirmierfère) autorisée) avec baccalauréat en nursing, certificat en 
hygiène cublique et expérience pertinente dans le domaine de la santé 
communautaire.
FONCTIONS:
Participera à I élaboration, à la mise en oeuvre et au contrôle dans 
divers programmes de santé, de prévention et de soins à domicile du 
Département de santé communautaire.
TRAITEMENT:
Selon les normes établies ou Ministérs des Affaires Sociales.
Faire parvenir votre curriculum vitoe avant le 22 février au:

Servie* du Personnel,
Hôtel-Dieu de Hauterive,
635 boul. Joliet,
Hauterive, Qué.

HOPITAL LAVAL
L'Hôpital Laval est un centre d'enseignement spécialisé en 
cardiologie et en pneumologie; il compte également une 
section générale. On y recherche un(e):

RESPONSABLE 
DU SERVICE DE DIETETIQUE

concours 75-01-70
POSTE:
Afin d'assurer le traitement diététique requis aux malades 
et une alimentation adéquate au personnel, le (la) titulaire 
de ce poste a l’entière responsabilité du service de 
diététique et de son intégration à l'organisation globale de 
l'hôpital; il (elle) planifie, organise, dirige, coordonne et 
contrôle les activités des sections opérations, distribution, 
diétothérapie, recherche, internat, consultations externes, 
etc.
EXIGENCES:
— Etre membre de la C.D.Q.
— Avoir démontré, par expérience, des qualités 

d'administrateur et de chef.de même que du goût pour 
le travail d'équipe et les responsabilités.

— Etre capable d'innovation.
TRAITEMENT CT CONDITIONS DE TRAVAIL:
Selon les échelles du ministère des Affaires sociales.

Si vous répondez à ces exigences, vous pouvez nous faire 
parvenir votre curriculum vitoe à l'adresse suivante;

Concours no...
HOPITAL LAVAL
Service du personnel 
2725, chemin Ste-Foy 
Ste-Foy, Qué. G1V 4G5

Université du Québec
Direction des éludes universitaires dans l'Ouest québécois

SECRÉTAIRE GÉNÉRAL
FONCTION
Sous la responsabilité du directeur général, le secrétaire 
général est responsable des activités du secrétariat de la 
DEUOQ.

«
Plus particulièrement,

-il est le secrétaire de la Commission des études universi­
taires dans l'Ouest québécois et du comité de régie in- 
terne de la OEUOQ;

-H prépare l'ordre du jour des réunions de ces organismes, 
en rédige les procès-verbaux et voit à l’exécution des 
décisions;

-il est chargé de l'exécution de la politique relative aux 
affaires juridiques et de la politique relative aux archives;

-il exécute les mandats spécifiques que lui confie la 
Commission de l'Ouest et le Directeur général de la 
DEUOQ;

EXIGENCES

-Diplôme universitaire de 1er ou 2éme cycle en droit;

-Ouelquei années d’expérience dans une fonction anelo- 
gue;

-La connaissance du milieu universitaire serait un atout.

TRAITEMENT

Salon las qualifications et l'expérience.

LIEU DE TRAVAIL

Hull

Les candidats intéressés doivent taire parvenir leur curricu­
lum vitae avant la 21 février è: "

Jean R. Messier 
Directeur général
Direction des études universitaires 
dans l’Ouest québécois 
3fW55, rue Durocher, salle 2135 
Montréal (130°), Québec
H2X 2C6 A 75 005

COMMUNAUTE URBAINE DE MONTREAL
(Offre d’emploi permanent)

AGRONOME
Service de l'assainissement de l'dir 

et de l'inspection des aliments 
($10370 - $19,172)

(a/e tfu 01-03-15 ($12,412 - $21,251»
NATURE DE L'EMPLOI: Visiter les étoblisaements de produits 
laitiers afin de voir A ce que la manipulation et le troitement du 
lait ainsi que lo fabrication de ses sous-produits soient conformes 
aux meilleures conditions d'hygiène.
QUALITES REQUISES!
Instruction: être membre en règle de l'Ordre des Agrononet du 
Qjébec lors de b nomination; détenir un diplôme universitaire en 
sciences agricoles (option vivres).
Diverti facilité d'élocution et de rédaction en fronçais et en 
anglais) qualités personnelles appropriées; état physique 
satisfaisant.
EXAMEN: Un examen oral sera tenu afin de déterminer les
aptitudes et b compétence des candidats à remplir cette fonction. 
LISTE OEUGIBILlTE: Les candidats qui poseront satisfaite aux 
conditions ci-dessus mentionnées auront leur nom inscrit tut une 
liste de personnes éligibles à cette fonction. La nomination à cette 
(onction pourra se faire d'après b liste qui tara alors établie. 
TRAITEMENT: Le traitement initiol sera déterminé selon l’échelle 
de salaire mentionnée plus haut; des augmentations annuelles 
seront accordées jusqu'au maximum si b travail est jugé 
satisfaisant.
AVANTAGES SOCIAUX: vacances, congés de mobdie, assurance- 
maladie, assurance-vie et fonds de pension.
INSCRIPTION: Les personnes qui désirent prendre part à cet 
examen doivent se procurer une demande d'inscription au Bureou 
du Personnel de la Communauté urbaine de Montréal situé au 
3585, rue Berri, suite 190, Montréal H2L 4G3 et lo retourner 
dûment remplie b ou avant b 17 février 1975.
TELEPHONE: 872-BKI
CONCOURS NO: 75-1013 BUREAU DU PERSONNEL

COLLEGE DE THETFORD MINES 
RECHERCHE

AGENT DE LA GESTION FINANCIERE
FONCTIONS:
Sous l'autorité du directeur des services financiers, l'agent de la 
gestion financière effectue des tâches spécialisées dans des 
domaines tels que la proppmmotion budgétaire, b financement 
et les nonnes et procédures administratives, selon les besoins du 
collège.
ATTRIBUTIONS PARTICULIERS!:
— S'occuper de la préparation des états financiers.
— Exercer un contrôb des différentes opérations du 

(opération camprabb. pab, etc...)
— Préparation et contrôb du budget.
QUALIFICATIONS REQUISES:
— Posséder un diplôme universitaire terminal de premier cycb 

dans une discipline appropriée.
—— Experience pertinente.
SALAIRE ET CONDITIONS DE TRAVAIL:
Selon lo politique administrative et soiariab du personnel

Maximum: $15,841Minimum: $9,548

VEUILLEZ EXPEDIER VOTRE CURRICULUM VITAE Ai

DIRECTEUR GENERAL 
COLLEGE DE THETFORD MINES 
671 SU0, BOUL. SMITH 
THETFORD AUNES, QUE.

■I X Agence Canadian
v'| JèMéê canadienne de International

I développement Development
* 1 international Agency

L'AGENCE CANADIENNE DE DEVELOPPEMENT INTERNATIONAL
RECRUTE

dans le cadra da divers projets an foresterie 
en Afrique francophone

des ingénieurs forestiers
à titre da conseillers auprès de Ministères de l'Agriculture;

des professeurs de sciences forestières - niveau universitaire.
EXIGENCES:
— formation et expérience en fores ter ie,-
— citoyenneté canadienne;
— connaissance du français essentielle.
POUR TRANSMISSION DE CANDIDATURE:

Agence canadienne de développement International 
Direction de» Ressourças humaines 
132 rua Bank 
Ottawa, Ontario 

POUR PLUS D'INFORMATION:
Robert Dorval Tél.: (613) 993-8194

HOMME D'ENTRETIEN
(egaebrp peur csatn industrisQ

Endroit: Neutchâlel Travail da 
jour «t da soir. Bannes ccndtions 
ds travail. Emploi 
Pour rendez-vous appelsr A.-

681-8156

J.D., un concessionnaire GM, recherche 2 représentants 
des ventes dynamiques, honnêtes, ambitieux, agressifs 
et travailleurs. Mariés, entre 25 et 35 ans.

Avantages: voilure fournie, assurance-groupe, béné­
fices marginaux, commissions, avance de salaire si 
désiré.

S'adresser à M. Theetge
CHEVROLET 

OL O S MOS/LE*

60 sud, Dorchester

LE COLLEGE DE THETFORD MINES 
RECHERCHE

PROFESSEUR A TEMPS PARTIEL
(Techniques Infirmières)

COURS: 180-201-75 (Profession infirmière et maladie) 

DATE: 4 mars 1975 au 22 mai inclusivement 
12 périodes de stage (mardi et jeudi) 

QUALIFICATIONS REQUISES
Bacc. en nursing et/ou Licence 
Expérience pertinente

SALAIRE ET CONDITIONS DE TRAVAIL
Selon le décret tenant lieu de convention collective.

LES CANDIDATS INTERESSES SONT PRIES 
PARVENIR LEUR CURRICULUM VITAE A:

M. GERARD LEMAY 
DIRECTEUR GENERAL 
671 SUD, BOUL. SMITH 
THETFORD MINES, QUE.

SURINTENDANT ADJOINT
Pour des opérations minières dans le nord du Québec. Le 
candidat relèvera directement du Surintendant de la mine et 
l'aidera à diriger toutes les opérations de la mine à ciel 
ouvert, incluant le développement et l'organisation de la 
mine. En l'absence du Surintendant, le candidat choisi 
possédera toute l'autorité du Surintendant.
Les candidats doivent posséder leur diplôme d'ingénieur 
minier, avoir un minimum de 3 ans d'expérience de travail 
dans une mine à ciel ouvert et être bilingues de préférence. 
Le salaire sera proportionnel aux connaissances et à 
l'expérience. Revenu de $25,000 et plus. Excellents bénéfices 
marginaux.
Les candidats doivent fournir leur curriculum vitae détaillé en 
incluant leur .numéro de téléphone à:

Dépt 7130 — Le Soleil

FINANCE — 
VICE-PRESIDENCE
Aux environs de $38,000

Notre client recherche un candidat exceptionnel pour planifier, organiser, 
coordonner et contrôler les opérations financières d'un groupe de compagnies 
techniques et bien établies dans b domaine de la fabrication et de la mise en 
marché de produits alimentaires et autres produits connexes.

Le candidat devra avoir démontré son esprit d'initiative et de fortes qualités de 
leadership au cours de sa carrière en plus, naturellement, d'une haute compétence 
technique (C.A, MBA, etc.). Doté d'une forte personnalité et d'une intelligence 
supérieure, l'expérience et la personnalité de candidat sauront résister à un examen 
intense et rigoureux.

Le poste est à Montréal et le bilinguisme est de rigueur.

conseillers en 
ressources humaines

Les conseillers que nous recher­
chons à nos bureaux de Montréal 
et de Québec pourront utiliser 
pleinement leur formation et leur 
expérience dans la solution des 
problèmes complexes que pose 
la gestion des ressources hu­
maines. Les membre de notre 
équipe de conseillers en res­
sources humaines se voient 
confier des défis continuels dans 
la compréhension de problèmes 
complexes; ils se trouvent en 
situation d'aider nos clients, du 
secteur privé et du secteur 
public, à mieux comprendre 
l'homme au travail dans l'entre­
prise, comme de mener & bien 
des projets de développement. 
Nos conseillers ont aussi la 
possibilité de travailler à l’étran­
ger, à court ou è long terme.

Les candidats auront, de 
préférence:

■ une expérience pertinente de la 
consultation et/ou de la forma­
tion, en particulier dans l’un ou 
l'autre des domaines suivants:

5 place ville marie, montréal H36 2G4 
2 place québec, québec GIR 2B6

organisation, évaluation des 
postes de travail, planification 
des effectifs, gestion du per­
sonnel, relations de travail et 
recrutement de cadres;

■ un diplôme universitaire dans 
l'une ou l'autre des sciences 
humaines ou sociales;

■ une bonne connaissance des 
différentes voies d’intervention 
pour le changement dans l’entre­
prise;

e des aptitudes et des attitudes au 
travail de groupe et à la pluri­
disciplinarité.

La rémunération dépendra unique­
ment des qualifications et du 
potentiel démontrés.

Les candidats sont priés d'envoyer 
un résumé complet de leur forma­
tion et de leur expérience, dont la 
confidentialité sera respectée, dans 
une enveloppe portant l’inscription 
"Dossier No 740" et adressée à:

Mineau, 
Allard 

et Associes
conseillers en administration

partie intégrante de Price Waterhouse et Associés, 
membre de L’Association Canadienne des Conseillers en Administration

On

Prière de répondre on toute confiance vous référant au numéro B5-300: 
Chambre 911 - 1155 ouest, boul. Dorchester, Montréal H3B 2H9 - 
879-1444.

Notre burnou 6 Toronto:
Chambre 710 • 65 ouest, rue Queen, Toronto M5H 2MS - 416-364-2306.

John Hait Claude5TETHEM-BHRERU-M5L
Canada • Élals-Unis • Atnque du Sud • Allemagne • Angleterre • Argentine • Australie • Belgique 

Brésil • Écosse • Espagne • France • Hollande • Irlande • Italie • Suède • Suisse

Fonction publique Public Service
Canada Canada -

CONCOURS OUVERT EGALEMENT AUX HOMMES ET AUX FEMMES

DIRECTEUR DE LA PLANIFICATION FAMILIALE
Poste de grande importance sur le plan social 
Ministère de la Santé nationale et du Bien-être social 

Lieu: Ottawa, Ontario

Traitement: $25,500 à $32,500
la Direction ds b planification fcxniliaU a pour mission de mettre au point et d’exécuter des propammes destinés à 
améliorer b qualité ét b comprèhénsion dés mélhodas dé ploiificatian familiale au Caxsda.

Cés programmés son) destiné, notamment A promouvoir b formation des spécialiites de b santé et du bien être 
social qui oeuvrer» dans b secteur de b planification familiale et qui feront b recherche appropriée dans cette 
sphère d'activité; A apporter une aide aux initiatives publiques et privées de plaiification familiale grâce A un 
système de subventions; A assurer txte collaboration avec les services provinciaux et municipaux de santé, de 
bien-être social et d'éducation, de même qu'avec les associations nationales, les orgeeesmes bénévole» et les 
urxvsrvtés, sur Soutes les questions ressortissant A b planification familiale.

ta Direction fait partie du département du bien Stre tockd au sein du minsslére de ta Santé nationale et du Bbn élis 
•odd, et set bureaux sont situés A Ottawa.

MISSION:
le directew pilote une équipe de spécidate» et d'administratews chargés de b planification, di I organisation et de 
b gestion de b Direction de b planification familide. I a pour fonction principale de donner tan avis et de fomvler 
des lecanenondotioni sur les politiques et programmes liés A b planification familide. D est aussi cppeb A pbnifier 
et A driger un programs de subventions A I appui des services de planification familide, de b recherche, de b 
formation et de l eseeignement en ce même domaine, et il te peut qu'il doive travailler en collaboration étroite avec 
les représentants des gouvernements provinciaux, le cfrecteur gère en outre un programme ds recherche e
rattachant A bue les aspects de b planrficc ion familide, donne son avis et autre un service de consultation à tous 
les services de plcmification familiale.

DiplAme universitaire et, de préférence, études supérieures en médecine, service socid, sciences sociales ou sobs 
infirmiers. Expérience dems le domaine général du développement socid. dé préférence dans les programme de 
diffusion de I information su- b planification familide. Aptitude démontrée A établir et A maintenir des relations de 
travail efficaces avec les représentent! des gouvernements provinciaux, des association, nationales, des organismes 
bénévoles et des imivsrsités. le candidat doit aussi justifiât ds ion aptituds A traiter efficacement, et en taule 
cormahecnce de cause, avec aes mêmes groupes, et A représenter b Mini itère auprès dsi associations et groupes 
prnésssinmefl. dans b blé ds les sensibiliser au* besoins et aux ressources rottcvhuhlss aux familles. Dans 
l'apprébcXion du ccnSdat. F sera également tenu compte de son aptitude A coordonner les activités de spéddistes 
dans une rat» garnie de disciplines, rnomnmnce générale des condhion» socioéconomiques et des attitudes 
oéhmsies oycré ime incidence ae b taux ds natdité au Caxsda et dais bs autres pays, phn particuliérement en oe 
qié a bah A b pfonificaion fomiliab. ainsi que nvsnoissnnns des récentes réalisations ds b recherche sociab et 
mérècde ae bs Ischnicajss ds ploiificotion fatslicés, ainsi que des rédisations et des programmes liés è b

CXKHNCtS UNOUtmaUlS:
la connoiteance ds l'anglais et du tronçon est ssssntielb. Ce concours ait aussi ouvert aux uni lingue». Ils doivent, 
cependant, incScmjer per écrit qiüi tant disposé, A entreprends aux frais ds l'Etal, immédiatement après leur 
nonsnatan conationnsAe, et A pbb temps, un cours as langue dépensé par b Sureau des langues ds b 
Can mission de b Fonction publique ou por un orgemiawa approuvé pa oa dernier. Ce cours pourra dura jusqu’A 
dnas mob et b Commission ds b Fonction publique an prêchera b liai. Us Commission ds b Fonction publique 
s atæera qw les caidfaati unilingues ds l'extérieur ds b Fonction publique ont les aptitudes voulues poix devenir

• un curriculum vitas AVANT LE 28 FEVRIER 1975, am

CMIF DI U DIVISION 01 U DOTATION (N PERSONNEL 
CADRES Dt DIRECTION
COMMISSION DI U FONCTION PUBLIQUE DU CANADA 
PIECE 1834 - TOUR A ", PLACE DE VILLE 
OTTAWA, ONTARIO. K1A 0M7.

PrWs de

les

b lunéro ds eoncosn, 734C-9000(11) dora toute œrrmpondonc». 

i di b loi but F offplot dont b Fonction pubTiquo t appliquant aux nommutionB <

v-
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Menu No 2 disponible

G R AT U IT
V

écono

PROVIBEC
LE CENTRE DES AUBAINES■■■

BREUVAGE

LAIT INSTANTANE 189
PROVIGO Boit* 3 livres

1

JUS TOMATE Bright 144
fantaisie S ooites 19 onces I

CAFE INSTANTANE 049
Maxwell House Bocal 10 onces merTHE Red Rose
orange pékoe Boite de (0 sachets

10

CRISTAUX
GAJ MEUNIER à I orange 4 enveloppes 3 onces

LIQUEUR Pepsi
régufier

Sweet 
Km *9*

SOUPE

SOUPE Lipfon
Poulet et nouilles Format 2 enveloppes

SOUPE Lipton '
tomates et légumes Format 2 enveloppes

SAUCE ET DINER
SAUCE HOT CHICKEN
Esta t Boîtes 14 onces

PRIX EN VIGUEUR 
JUSQU AU 15 FEVRIER 1975.

demandez 
les menus 
économiques 
de Soeur Berthe
1W rnctttn* reroupM» 

43 menus complets

ns sont disponibles che» 
votre merchend 
è raison d'un fascicule 
par 2 semaines

Produits Flamingo 
Thon Clover loaf 
lasagne Gattuso 
Ragout Burns 
Epices Schwartz 
Sel Sitto ...
Menu No 2 Disponible

produits Foderal 
Coca-Cola
Café Maxwtll House 
Margarine Villa**
Sirop do mais Crown Brand 
Détergent liquide Mir 
Cristaux Gai Meunier

■J 44

SAUCE AUX TOMATES
Catelli Boit» 14 onces

SAUCE A LA VIANDE 129
Rochette médium Jam 24 onces I

FEVES AU LARD
PROVIGO Sauce tomate Boîte 14 onces

CORNED BEEF
Hereford Boite 12 onces I27
JAMBON CUIT
Bums fesse Boite 1 livre

PAIN DE VIANDE fi7
Roy All Bums Boite 12 onces Iwl

RAGOUT Bums
Sud) Mite düfatmi jhM

THON
Clover Leaf Boite T onces

FILET DE SOLE
Congelé Booth Formal 1 livre

1 29

FLUTES D'AIGLEFIN
Blue Water Fermat I onces

ALIMENTS EN PAQUET

PATES ALIMENTAIRES
CatofH •pactMCL

libre»

LEGUMES EN CONSERVE

POIS VERTS PROVIGO
Asst. choix Boite 14 onces

FEVES VERTES
COUPEES Idéal choix 3 Boites 19 onces

CAROTTES EÎTCÜBÊS
Idéal choix 3 Boîtes 19 onces

PATATES FRITES
CONGELEES Froxo Sac 2 livres

VIANDES

r JEUNE DINDON
Catégorie A Canada 
congelé, évisceré 

pesant 12 è 14 livres

LA
LIVRE

JAMBON MIDGET
Maigre, désossé
FEDERAL Pesant Vh à 4 livres La livre

39

BACON TRANCHE
FEDERAL

La livra

SAUCISSE FUMEE
FEDERAL

La livrai

BOLOGNA TRANCHE
FEDERAL

La livre

M TOURTIERE BILOPAGE 07
Grand format Chacune IV I

I49
Boîte de 12 I

EGG ROLLS
BILOPAGE

POULET CUIT PANE 999
FLAMINGO Barillet de 9 morceaux de

STEAK DE SAUMON 189
ROUGE COHOE La livre I

FRUITS ET LEGUMES

PETITES TOMATES
Variété Cerises 
Imeoftés é le Florida Casseau 1 chopine

JUS D'ORANGE FRAIS
100% PUR 
TROPICAJU Jarre 22 onces

PAMPLEMOUSSES
tHMM FRAIS
Caléferie le t 
AmM de Ouéac Boîte 1k livre

Variétés 
do Choix 

Importés do 
la Florido 

grosseur 48

*10 pour I

CHOUX VERTS
Méprit le I 
Predel de teebee La livre

EPINARDS
Cfteprle le 1 
éeortet de le Deride Code 10 <

*****

CONDIMENTS

KETCHUP AUX TOMATES
PROVISO Bouteille 20 onces

SAUCE A SALADE
PROVIGO Jarre 16 onces

BETTES MARINEES
PROVIGO Jarre 24 onces

ARTICLES DE CUISSON

HUILE VEGETALE
PROVIGO Contenant 16 onces

MARGARINE MOLLE
Villagt La livre

DESSERTS ET COLLATION

PATATE CHIPS
PROVIGO Sac 11 once» ■'

CONFITURE DE FRAISES PROVIGO
avec pectine Jarre 24 < I09
BISCUITS PROVIGO
Maxi Mix Boite S livre»

BEURRE D'ARACHIDES
Schwartx Jarre 16 once»

GELEE A DESSERT .
Royal Cerises, fraises,
framboises ou orange 4 Boîtes 3 onces I

SIROP DE MAIS
Crown grand

* <-

PrwileUfencumm 
2 livras

CREME GLACEE
PROVIGO saveurs assorties Carton 3 chopine*

BISCUITS
AU CHOCOLAT PROVIGO Boita 141

J09

BISCUITS Leclerc
Doigt do Damns Format 6 once»

PRODUITS DS SANTE ET BEAUTE

DESODORISANT
PROVIGO Personnel Vaporisateur B once»

ANTIPHLOGISTINE RUB
Tube 2 once»

DIVERS
1 33

SACS A DECHETS
Extérieur Format de 10 r9

PAPIERS-MOUCHOIRS
Royal# couleur» assorties 3 Boitas de 180

ESSUIE-TOUT
couleurs assorties

ADOUCISSEUR DE TISSU
raovuo Contenant 32 once»

DETERGENT LIQUIDE QC
*r■ JW

NOURRITURE POUR CHIENS
bwbrti lbik.ni I00

I

00

I /


